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L’énergie en France 


1 tep ou « tonne équivalent pétrole »  
= 11 630 kWh  
≈ 1 200 EQF   
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La dépendance de la France aux importations 
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Facture énergétique en M€ 







L’énergie du secteur agricole… 


… ne représente « que » 2,7 % de la consommation 
française d’énergie finale 


… mais, si on souhaite évaluer la « dépendance » du 
secteur, il faut tenir compte de ses intrants ! 


Définitions 
* Energies « directes » 


= Fioul, Gaz, Électricité… 
* Energies « indirectes » 


= énergie nécessaire pour la fabrication et le transport 
des intrants à la ferme 
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Les énergies « directes » 
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Les énergies « indirectes » 


Bilan : une double dépendance de l’agriculture française ! 
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Les émissions de GES 


Emissions totales de gaz à effet de serre (sans UTCF) en Mt éq. CO2 
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Les charges énergétiques  


0 €


2 000 €


4 000 €


6 000 €


8 000 €


10 000 €


12 000 €


14 000 €


16 000 €


Ferme France - Charges annuelles liées à l'énergie, par 
exploitation


Energie directe Engrais


Semences Phytosanitaires


Aliments Travaux tiers


50% (seulement) de la facture vient du direct ! 
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Des profils variés, selon la production  
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Une dépendance hétérogène 







Les enjeux de l’agriculture autour du climat 


•Un poids important dans les émissions GES de la 
France : 21 % (avec des incertitudes) 


•Un secteur avec de nombreuses spécificités des 
émissions GES agricoles : émissions diffuses et diverses 


• Une capacité à stocker du carbone (sols et biomasse) mais 
aussi à en perdre 


• Un secteur au carrefour de multiples enjeux 
environnementaux (énergie, qualité de l’air, des eaux et des 
sols, biodiversité) 
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Quels leviers ? 


→ « Quelle contribution de l’agriculture française à 
la réduction des émissions de gaz à effet de serre 
? » (Pellerin S., Bamière L., et al., Juillet 2013).  
Réalisée par l’INRA avec l’ADEME, le MAAF et le MEDDE. 


 


Parue en juillet 2013 et disponible sur le site de l’ADEME. 
 


→ Estimation du coût à la tonne équivalent CO2 
évitée de 10 actions clés d’atténuation (et de leurs 
sous-actions) 
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4 groupes d’actions portant sur : 


• I. Diminuer les apports de fertilisants minéraux azotés 


 


• II. Stocker du carbone dans le sol et la biomasse 


 


• III. Modifier la ration des animaux (alimentation) 


 


• IV. Valoriser les effluents pour produire de l’énergie et réduire la 
consommation d’énergie fossile 







Les actions retenues et leurs sous-actions 


 


• I. Diminuer les apports de fertilisants minéraux azotés 
 


• 1. Réduire le recours aux engrais minéraux de synthèse, en les utilisant mieux 
et en valorisant plus les ressources organiques  


    - mieux ajuster les quantités aux besoins de la culture 


 (objectif de rendement plus réaliste) 


    - mieux valoriser les fertilisants organiques 


    - modifier les conditions d’apport (ex. : enfouissement localisé de l’engrais) 


 


 


• 2. Introduire davantage de légumineuses  


 - en grandes cultures (dans les rotations) 


    - dans les prairies temporaires 


 


N2O 


Potentiel* 


pour l’année 


2030 : 6,1 


M téq. CO2 


1,4 M 


téq. CO2 


* Potentiel sans émissions induites. 
Hors interactions. 


Epandage lisier - pendillards 







Les actions retenues et leurs sous-actions 
 


• II. Stocker du carbone dans le sol et la biomasse 
• 3. Développer les techniques culturales sans labour (TCSL) 


 - Semis direct continu 


 - Labour occasionnel 1 an sur 5, semis direct les autres années 


 - Travail superficiel 


 


• 4. Introduire davantage de cultures intermédiaires, cultures intercalaires et 
bandes enherbées dans les systèmes de culture 


 


• 5. Développer l’agroforesterie et les haies 


 


 


• 6. Optimiser la gestion des prairies 


  


CO2 et 


N2O 


http://www.asso-base.fr/Des-PdF-a-Telecharger 


Du non 


labour au 


semis direct 


De 1 à 


5,7 Mt 


éq. CO2 


1,5 Mt 


éq. CO2 


2,8 Mt 


éq. CO2 


2,5 Mtéq. 


CO2 


© C. Dupraz 







Les actions retenues - suite 


• III. Modifier la ration des animaux 
 


• 7. Substituer des glucides par des lipides insaturés et utiliser un 
additif à base de nitrate dans les rations des ruminants 


 


• 8. Réduire les apports protéiques dans les rations animales pour 
limiter les teneurs en azote des effluents (bovins et porcins) 
 


CH4  


 


 


 


N2O 


2,4 


Mtéq. 


CO2 


0,72 


Mtéq. 


CO2 







Les actions retenues - suite 


 


• IV. Valoriser les effluents pour produire de l’énergie et 
réduire la consommation d’énergie fossile 
 


• 9. Développer la méthanisation, et installer des torchères 


 


• 10. Réduire la consommation d’énergie fossile des bâtiments et 
équipements agricoles   


CH4 


 


 


CO2 


9,2 Mt 


éq. 


CO2 


1,9 


Mtéq. 


CO2 







Principaux Résultats 


Au global : environ 28-29 Mtéq. CO2 


(sans les interactions) 







Quelques limites 


• Nécessité d’avoir une approche multicritères sur certains 
impacts et non uniquement les GES 


 


• Hypothèses de calcul sur l’atténuation ou le coût calculé des 
actions 


 


• Les consommations d’électricité non incluses (car émissions en 
amont de l’exploitation) 


 







Dia’terre®  


• Outil de diagnostic énergie – gaz à effet de serre 


• Echelle : exploitation agricole  


•  Méthode commune sur diverses productions 


•  Capitalisation de références et données 


•  Approche globale : énergie directe + indirecte, émissions GES, y 
compris carbone du sol et des plantations 


•  Centralisation des diagnostics dans une même base de données 


 


 
Plus d’infos sur www.ademe.fr/diaterre 







ClimAgri®  


• Outil et démarche de diagnostic énergie – GES 


• A l’échelle du territoire  


•  Dans le cadre de l’action territoriale, notamment PCET 


• Approche globale, comme Dia’terre® 


• Une expérimentation sur 12 sites (régions, départements, 
pays, cantons, PNR, …) (2009-2010)  


• Une diffusion restreinte depuis 2011 autour d’un réseau 
d’experts 


 







Merci de votre attention 








Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Atmosphère et agriculture 
Chambre d’agriculture de région Alsace 


13 novembre 2013 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


ETAT 
Préfecture du Bas-Rhin 
Préfecture du Haut-Rhin 
DREAL 
ADEME 
Agence Régionale de Santé 


COLLECTIVITES 
Conseil Régional d’Alsace 
Conseil Général du Bas-Rhin 
Conseil Général du Haut-Rhin 
Communauté Urbaine de Strasbourg 
Com. d’Agglo. de Colmar 
M2A - Mulhouse  
Com.Com des Trois Frontières 
Ville de Kehl (Allemagne) 


ASSOCIATIONS ET 
PERSONNALITES 


QUALIFIEES 
Associations agréées de protection 
de l’environnement 
Associations agréées de 
consommateurs 
Profession de la santé 
Personnalités qualifiées 


EMETTEURS 
Emetteurs soumis au paiement de la 
TGAP – AIR (environ 35 membres) 


CRCI / CCI 
Aéroports de Bâle-Mulhouse et de 
Strasbourg-Entzheim 
Automobile Club d’Alsace 


Accréditation COFRAC 
n 


 
 1 - 0718 


L’ASPA au service de l’atmosphère 
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de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Les échelles de pollution 


ECHELLES DE PROXIMITE (trafic, industrie) 


ÉCHELLE URBAINE (concentr. humaines) 


ÉCHELLE RÉGIONALE (ozone, particules) 


ÉCHELLE PLANÉTAIRE (Gaz à effet de serre, …) 


ÉCHELLE CONTINENTALE (radioactivité) 


ÉCHELLE INTERIEURE (locaux) 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


L’ASPA au service de l’atmosphère 


Mesure de la 
qualité de l’air 


Simuler et 
prévoir 


Energies et 
émissions 


Informer et 
sensibiliser 
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Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


L’agriculture impactée par le changement climatique et la pollution 


• Impact des changements climatiques sur les activités agricoles 


• Impact de la pollution atmosphérique sur les activités agricoles 


Impact de l’agriculture aux phénomènes de pollution atmosphérique 


• Traceurs atmosphériques de l’agriculture 


• Sources d’émissions agricoles 


L’agriculture engagée au bénéfice de l’atmosphère 


• Cadre politique et réglementaire 


• Quelques pratiques agricoles durables 
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de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Impact des changements climatiques 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Impact des changements climatiques 


A gauche : évolution des 
températures annuelles à 
Colmar. A droite : dates de 
l’ouverture des vendanges 
pour le riesling en Alsace 
DUCHÊNE, SCHNEIDER - 2007 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Impact de la pollution atmosphérique 
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de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Impacts de l’agriculture 


 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


Traceurs atmosphériques de l’agriculture 


            


         


          







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Travaux transfrontaliers 


Le projet «Atmo-IDEE» est cofinancé par l’Union européenne (Fonds européen de 


développement régional – FEDER) dans le cadre du programme INTERREG IV Rhin Supérieur. 
«Dépasser les frontières: projet après projet»  
 


Das Projekt „Atmo-IDEE“ wird von der Europäischen Union (Europäischer Fonds für Regionale 


Entwicklung – EFRE) im Rahmen des Programms INTERREG IV Oberrhein kofinanziert.  


"Der Oberrhein wächst zusammen, mit jedem Projekt" 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Impacts de l’agriculture 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Particules PM10 d’origine agricole 


Nord-Est Alsace STG Nord COL Centre MUL Sud 3 Frontières


Episode printanier de particules 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Produits phytosanitaires – travaux en cours 


Herbicides Fongicides


Insecticides Produits divers


Herbicides Fongicides


Insecticides Produits divers


Herbicides Fongicides


Insecticides Produits divers


Herbicides Fongicides


Insecticides Produits divers


En Alsace, mesures par le Laboratoire de Physico-chimie 
de l’atmosphère en 1991 et 2003. 


Campagne en cours – cadre du PRSE 2 avec soutien 
DRAAF, DREAL et FEADER (2013 puis 2014). 


Emissions Concentrations 
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de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Actions d’atténuation : cadre 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Actions d’atténuation : exemples 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Actions d’atténuation : exemples 







Association pour la Surveillance et l’étude 


de la Pollution Atmosphérique en Alsace 
Agriculture et atmosphère 


Au service de la qualité de l’air 


Merci de votre attention. 


L’agriculture et la qualité de l’air (Publication MEDDE – MAAF du 24 septembre 2013) : 


• Actualité réglementaire 


• Part du secteur agricoles dans les émissions 


• Amélioration des connaissance et incertitudes à lever 


• Avancement du volet agricole du plan particules 


• Actions menées par le secteur agricole 








13/11/2013 - Forum ITADA 


 


Améliorer l’efficacité énergétique  


 réduire les émissions de GES 


Les plans d’action en France 


 Introduction 


 Le PPE  


 - volet diagnostic et investissement dans les exploitations  


 - appels à projets nationaux : méthanisation et banc d’essai moteur 


 - éléments de bilan 2009-2013 


Quelle suite après 2013? 


Conclusion 







INTRODUCTION 


Changement climatique et performance énergétique 


 


Les secteurs agricoles et forestiers directement concernés   


 -  / impact sur ses productions et ses filières 


 -  / éléments de solutions qu’ils peuvent proposer 


Une prise de conscience réelle de l’importance du sujet mais une perception 


encore floue du phénomène et de ses conséquences. 


 Des démarches, des outils et des leviers budgétaires : 


 - le Plan Climat , le Plan National d’Adaptation au Changement Climatique 


 - le Plan de Performance Energétique 


   le Plan Energie Méthanisation Autonomie Azote 


 - Orientation de la PAC 2014-2020 


 







Le Plan de Performance Energétique 


Programme lancé en 2009 : les objectifs 


- réduire la facture énergétique des exploitations 


-développer des modes de production plus sobres en énergie 


-atténuer les émissions de GES  


-axe 1 : mieux évaluer le bilan énergétique des exploitations agricoles 


-axe 2 : diffuser massivement les diagnostics énergie-GES 


-axe 3 : améliorer l'efficacité énergétique des agroéquipements 


-axe 4: améliorer l'efficacité énergétique des productions agricoles 


-axe 5: promouvoir la production d'énergie renouvelable 


-axe 6: prendre en compte les spécificités des DOM 


-axe 7: promouvoir la recherche et l’innovation 


-axe 8: organiser le suivi national du plan et sa déclinaison territoriale 
et communiquer sur l'amélioration de la performance énergétique. 







Le Plan de Performance Energétique 


Des crédits majoritairement orientés vers 3 domaines 


• les diagnostics énergie GES des exploitations agricoles 


•Amélioration de la performance énergétique de la production agricole et des 


agroéquipements 


•Promotion des énergies renouvelables 


Une déclinaison en lien étroit avec les Collectivités Territoriales, l’ADEME 


et la profession agricole 


Le programme a bénéficié des cofinancements européens 


 -FEADER pour le volet diagnostic & investissement des exploitations 


 -FEDER pour le volet méthanisation 







Nombre de bénéficiaires du PPE  


par département (2009 à 2011) 


Le Volet « investissement dans les exploitations » niveau national 


À la fin 2012: 


13 500 diagnostics 


  9 500 projets PPE 







Le Plan de Performance Energétique en Alsace période 2009-2013 


Le Volet « investissement dans les exploitations » 


Diagnostics énergétiques:  


Ils doivent permettre: de réaliser sur les exploitations, 


 un état des lieux des consommations d’énergie, 


directe et indirecte, de la performance énergétique  


et d’identifier les marges de progrès possibles. 


Alsace: 


150 diagnostics en 2009-2013 


 


Investissements dans les exploitations 


 Suite au diagnostic, les exploitants s’ils prévoient 


 d’investir pour leur exploitation dans le domaine  


des économies d’énergie ou la production d’énergie 


 renouvelables peuvent recevoir une aide  


(40% à 60% d’un montant d’investissement  


plafonné à 40 000 €) 


 


En Alsace pour 2009-2013 


150 projets d’investissement PPE 


5 M€ d’investissement programmés 


3 M€ d’investissement éligible 


1.25 M€ d’aides programmées 







Le Plan de Performance Energétique en Alsace période 2009-2013 


Le Volet « investissement dans les exploitations » 


sur les 150 dossiers PPE 


-84 sont issus d’exploitations bovins lait 


-56 sont issus d’exploitation hors sol  


 (volailles essentiellement) 


- 6 sont issus d’autres systèmes  


  


  


 







Le Plan de Performance Energétique en Alsace période 2009-2013 


Le Volet « investissement dans les exploitations » 


PPE 2009-2013 


type d’investissement aidé 


Montant d’aide 


programmé 


- Bloc traite 260 000 € 


- Isolation, échangeurs, régulation thermique 


 


850 000 € 


- Eclairage spécifique , contrôle, régulation 40 000 € 


- séchage en  grange 50 000 € 


- chaudière biomasse 16 000 € 







Le Plan de Performance Energétique au niveau national 


Répartition des différents matériels  


dans les montants investis (2009 à 2011) 


hors méthanisation & bancs moteurs 


Sur 138 M€ d'investissements réalisés  







Le Plan de Performance Energétique appels à projets nationaux 


1- appel à projet Banc d’Essai Moteur:  


 10 BEM au niveau national, pas de projet alsacien 


2- appel à projet Méthanisation: 


 


 2 AP successifs en 2009 et 2010 


 132 projets retenus au niveau national 


 dont 6 projets pour l’Alsace 


 sur les 6 projets alsaciens:  


  - 4 sont en fonctionnement 


  - 1 est en cours de réalisation 







Nombre d'unités de méthanisation  


sélectionnées par région  


sur la période 2009-2011 


132 projets : 


- 86 individuels 


-46 collectifs 


 


Investissement total: 164,4 M€ 


 


Taux d’aide publique: 26% à 40% 


 


 Total aides publiques: 66 M€ 


 (MAAF, ADEME, Collectivités 


 FEADER et FEDER) 


 


 







Les 5 projets alsaciens 


 


 tous en cogénération 


 


 1 projet  à 1400 kWel de puissance électrique installée 


 1 projets à 500 kWel  


  2 projets à 250 kWel 


 1 projet à 180 kWel  devrait passer à 240 kWel 


 


 


 


 


 


Cofinancements: MAAF, ADEME, AERM, Région & CT, 


FEDER 


investissement éligible prévu 14 782 396,23 € 


subvention totale prévue 4 955 316,99 € 


subv/ inv éligible 33,52% 







Éléments de bilan 


 volet investissement exploitation : 
 


 principales filières bénéficiaires au niveau national : bovin lait, 


volaille, porc (en Alsace bovins lait & volailles) 


 


 plus des 2/3 des aides aux bâtiments hors-sol (au niveau national et 


Alsace) 


 


 en Alsace 25% des bénéficiaires sont des JA  


 


 économies d’énergies directes réalisées : 


 estimation nationale 2009-13 : 60 GWh/an dans les bâtiments d’élevage 


 


Questions / utilisation des diagnostics comme outil de gestion au 


niveau des exploitations? 


 







 Volet méthanisation: 
 


Un effet incontestable du PPE sur le développement des unités de 


méthanisation avec en // des évolutions réglementaires et tarifaires 


 


Des projets qui ont un caractère innovant 


 


 Un potentiel de développement en  France et en Alsace  


 - étude régionale du gisement mobilisable (ADEME-Région) 


 - appel à projet Energivie (www.energivie.info) 


 - mise en place de la cellule méthanisation  







Quelles suites pour le PPE après 2013 ? 
 


Gouvernance : 


 


• sur 2009-2013 : PPE = adossé au programme de développement rural 


hexagonal (PDRH, 2e pilier PAC) : mesure modernisation 


 


• 2014-2020 : nouvelle programmation de développement rural  


 


 → gouvernance du FEADER par les Régions   


   (27 programmes de développement rural ) 


 


 → gestion des crédits FEADER de la mesure modernisation par les 


 Régions 







Quelles suites pour le PPE après 2013 ? 


 


 Méthanisation : plan Énergie-Méthanisation-Autonomie-
Azote (EMAA)  


 


 Projet agro-écologique pour la France : performance 
économique et environnementale = une des priorités 
pour la mobilisation des mesures du 2nd pilier de la PAC  


 


 2014-2020 : plan national pour la compétitivité et 
l'adaptation des exploitations agricoles 
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Fil conducteur de l‘exposé 


1.   Introduction 


2.   Entrée et extraction dàir 


4.   Refroidisseur d‘air / consommation d‘énergie 


5.  Résumé 


3.   Chauffage – réchauffeur d‘air 


Geißler / Kompetenzteam Boxberg 
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Conseil en énergie : 


Certains fondamentaux sont 


à respecter 


LSZ  Boxberg  / Geißler 
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Exigences vis à vis des bâtiments d‘élevage 


Selon son utilisation, différentes fonctions sont attribuées au bâtiment 


 


•  Fonctions de protection : protection contre agressions climatiques  


  (froid, chaleur, pluie, ensoleillement, foudre), vols et ravageurs 


•  Fonction de travail :    conditions de travail optimales 


                       ex. aménagement intérieur, disposition du bâtiment 


  vis à vis des autres, ouvertures, éclairage, soutainement 


•  Elevage conforme à la réglementation 


 


•  Environnement (protection de l‘environnement) 


 


 


Geißler / LSZ  Boxberg 
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Nouveaux critères pour 
 pratiques d‘élevage 


• Fort rendement de production et de 


commercialisation 


• Forte productivité du travail 


• Forte productivité du capital si possible 


• Possibilité d‘aggrandissement  


• Sous prise en considération des exigenecs 


du bien être animal ! 


Geißler / LSZ Boxberg 
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Exigences pour les animaux 


Température:   âge de l‘animal,  


   état sanitaire,   


   organisation  de l‘environnement 


Luftqualität:  Gehalt an Schadgasen und Keimen 


    Ammoniak 


    CO2 


    H2S 


Luftgeschwindigkeit:  Sommerluftrate 


   Winterluftrate 


   Lüftungssystem 
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Exigences pour les animaux 


Temperatur:   Alter des Tieres,  


   Gesundheitszustand,   


   Umweltgestaltung  


Qualité de l‘air :  teneurs en gaz toxique et germes 


    NH3       20 ppm 


    CO2         3000 ppm 


    H2S  5 ppm 


Luftgeschwindigkeit:  Sommerluftrate 


   Winterluftrate 


   Lüftungssystem 
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Exigences pour les animaux 


Temperatur:   Alter des Tieres,  


   Gesundheitszustand,   


   Umweltgestaltung  


Luftqualität:  Gehalt an Schadgasen und Keimen 


    Ammoniak 


    CO2 


    H2S 


Renouvellement air :  vitesse estivale 


   vitesse hivernale 


   Système d‘aération 
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Pertes de chaleur 


 


 Production de chaleur des animaux  


+  chauffage complémentaire                 


= Total quantités de chaleur 


Aération  75 - 90 % 


Murs  3 - 5 % 


Toiture 15 - 20 % 


Fenêtres, portes  3 - 5 % 


Sols  3 - 5 % 


Geißler / LSZ Boxberg 


Plan des systèmes de chauffage et refroidissement 
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Evolution température du sol pour différentes 
pratiques de chauffage 
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1 jour, 50 °C Température au coeur 


du couloir 
    Température en surface 


23 kg gaz liquide 295 kWh 
9 kg gaz liquide 115  kWh 


1 jour, 40 °C 


2 jours, 30 °C 
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Essais actuels 


Climat de stabulation 
Essais comparatifs de conduite d‘aération en étable porcine au 


regard de l‘efficience énergétique, des émissions, du bien être animal 


et de la rentabilité 
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Evaluation économique de la technique de production 
 


Techniques alternatives de climatisation de l‘étable 
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Systèmes de chauffage 


Répartition chaleur 


Eau chaude Rayonnement Air 


Chauffage au sol 


Tuyaux profilés Alu 


Tuyaux d‘acier 


corps de chauffage 


Canon à gaz 


Convecteur à gaz 


Convecteur soufflerie 


Producteur air chaud 


Lampes infrarouge 


Convecteur gaz 


Dunkelstrahler 


Fuel 


Gaz naturel 


Gaz liquide 


Énergies alternativ. 


Fuel 


Gaz naturel 


Gaz liquide 


Electricité 


Fuel 


Gaz naturel 


Gaz liquide (butane) 


 


Formes d‘énergie 


direct 


divers 


Echangeur air-air 


indirect 


Organisation systèmes de chauffage et refroidissement 
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Pratiques de chauffage en élevage de porcelets 


Chauffage de tout le local: 
Tuyaux twin - ou delta, 


Tuyaux à vapeur d‘eau, 


Éléments de rayonnement muraux 


Puissance chauffage env. 70 W/ porcelet 


ou 


Chauffage par compartiments: 
Tuyaux twin- ou delta, plaques Fiesta 


sous élements couvertures 


Puissance chauffage env. 40 W / porcelet 


Complété par chauffage du local 


Geißler / LSZ Boxberg 
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1. Introduction au refroidissement des bâtiments 


• Possibilités de refroidissement exigée par réglementation 


– Dans le décret de protection des animaux (TierSchNutzV 2009) il est 


demandé  la mise en oeuvre de mesures pour la réduction des 


nuisances de la chaleur lors de fortes températures. 


 


• Coûts en énergie  


– Prix énergie en hausse 


joue un rôle toujours  


plus important 


nettoyage 
1% 


Eclairage 
16% 


Alimentation 
9% 


Aération 
74% 


Répartition de la consommation en 
énergie électrique en production porcine 


Quelle: nach Büscher 2009 
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Systèmes d‘aération en élevage de porcelets- comme en engraissage du 


nouveau bâtiment de l‘institut de l‘élevage porcin à Boxberg  


Aération par le sous-sol 


La sortie de l‘air se fait dans toutes les parties par une extraction centralisée 
Des 2 côtés 


Entrée d‘air 


Geißler / LSZ Boxberg 
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Point central: entrée d‘air par le sous-sol 
But : climatisation de la stabulation à bonne efficience énergétique  


Premiers résultats : enregistrements climatiques MPA Boxberg 27/28.04.2007 


Température extérieure 
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Point central: entrée d‘air par le sous-sol 
But : climatisation de la stabulation à bonne efficience 


énergétique  


Premiers résultats : enregistrements climatiques MPA Boxberg 


27/28.04.2007 


Température entrée dans le sous-sol 


Température extérieure 
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Point central: entrée d‘air par le sous-sol 
But : climatisation de la stabulation à bonne efficience énergétique  


Premiers résultats : enregistrements climatiques MPA Boxberg 27/28.04.2007 


Température entrée dans le sous-sol 


Température extérieure Température dans 
le local 
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Système de refroidissement 


Possibilités 


Chauffer et refroidir Air Humidification 


Pompe à chaleur 


Optiklima 


Echangeur air-eau nappe 


Couvercle  refroidisseur 


Basse pression 


Pression moyenne 


Haute pression 


Brumisation 


Effet windchill 


Refroissement  


par évaporation 


Adsorption du froid 


Entrée air souterraine 


Organisation des systèmes de chauffage et de refroidissement 


Geißler / LSZ Boxberg 
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Couloir refroisseur 
construction  


 surface de refroidissement 


 2,60 m x 3,70 m ( 9,60 m²) 


par m²  4000 m³    


 de grille aération 


Geißler / LSZ Boxberg 
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Aspiration par le couloir en sous-sol 


et acheminement de l‘air d‘entrée dans 


conduits isolés du plafond 


Geißler / LSZ Boxberg 
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Point essentiel : entrée d‘air par sous-sol 
But : climatisation du local performante en énergie 


ext 
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Schwerpunkt: Unterflurzuluftführung 
Ziel: energieeffiziente Stallklimatisierung  


ext 


s/s sol 
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Schwerpunkt: Unterflurzuluftführung 
Ziel: energieeffiziente Stallklimatisierung  


ext 


s/s sol 


Toit 1 
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Point essentiel : entrée d‘air par sous-sol 
 


But : climatisation du local performante en énergie 
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Fixation d‘objectifs 


BLE projet d‘aide à la décision de 1/2010 à 12/2012 


Evaluation comparative de différentes techniques 
d‘aération et de climatisation pour les 
paramètres : 


 Coûts en énergie 


 Émissions en gaz polluants  


 Performance biologique 


 Bien être et santé des animaux 


 Simulation échanges atmosphériques 


LSZ  Boxberg  / Geißler 
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2. Système refroidisseur et type de fonctionnement 


Partie 
référence 


LSZ  Boxberg  / Geißler 


Grundriss Boxberg 


Stabulation engraissage 







2. Kühlungssysteme und Funktionsweise 


Partie 
référence 


Humidification 
haute pression 


LSZ  Boxberg  / Geißler 


Grundriss Boxberg 


Maststall 







Aération 
souterraine 


2. Kühlungssysteme und Funktionsweise 


LSZ  Boxberg  / Geißler 


Grundriss Boxberg 


Maststall 







2. Kühlungssysteme und Funktionsweise 


Partie 
référence 


Humidification 
haute pression 


Aération par 
couloir enterré 


Couloir 
refroidissement 


LSZ  Boxberg  / Geißler 


Grundriss Boxberg 


Maststall 







Jour le plus chaud 2012 (19.8.12) – évolution température 


LSZ  Boxberg  / Geißler 







Température recherchée 


Boxberg: 


Jour le plus chaud 2012 (19.8.12) – évolution température 
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Consommation d‘électricité et d‘eau en chiffres 


Conso . électricité 


Pompes [kWh] 


Conso. Eau [l] 


année 2011 2012 2011 2012 


Humidification HP 189,2 159,3 10034 5732 


Couloir réfrigérant 393,6 174,0 22941 15332 


Conso élec. pompes par 


place de cochon et an [kWh] 


 


Conso. en eau par 


animal et an [l] 


 


année 2011 2012 2011 2012 


humidification 1,5 1,0 80 42,5 


couloir 3,1 1,4 183 122,7 


LSZ  Boxberg  / Geißler 


A ne pas généraliser sans analyse complémentaire. Cela dépend aussi par 


ex. des techniques de pompes.  







Consommation d‘électricité et d‘eau en chiffres 


Conso. élec. aérateurs [kWh] 


& débit volume d‘air [m³/h] 


Par an 2011 2012 


[kWh] [m³/h] [kWh] [m³/h] 


Couloir 


refroidissement 
1209 


Median 4065 


Moy. 4561 
1324 


Median 4694 


Moy. 5479 


Partie référence 1192 
Median 3887 


Moy.4575 
1342 


Median 4873 


Moy.5734 


Humidification 


HP 
1374 


Median 4247 


Moy. 4735 
1258 


Median 4606 


Moy. 5470 


Entrée air 


souterraine 
870 


Median 4186 


Moy. 4778 
746 


Median 4553 


Moy. 5312 


LSZ  Boxberg  / Geißler 







Coûts des systèmes de refoidissement croissance 


supplémentaire nécessaire 


Coût du 


système de 


refroidis-


sement 


Couloir à froid 


[€/TP*a] 


 


Humidification 


HP [€/TP*a] 


 


Aération souterraine  


[€/TP*a] 


économie 


en charges 


Ø €/TP 3,28 4,70 2,21 -1,06 


Economies -0,84 € 


Électricité (Venti.) 


3,28 € 
Charges 


chauffage 


Ø  
2011 & 2012 


Couloir à froid [g] 
Humification HP 


[g] 


Aération 
souterraine 


(sans réchauff) 
[g] 


+ TZN (an & 
animal) 


8 11 5 


+ TZN (été 
Mastdurchgang) 


29 41 19 


Prix considéré : porc charcutier 1,40 €/kg + 85 jours > 22°C Prix du gaz = 0,06 €/kWh 







Difference de pression dans les variantes 01.01.2011 – 31.08.2012 
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Résumé : 


 
Avec des prix de l‘énergie toujours plus élevés, les coûts de chauffage  


sont au premier plan pour atteindre une production économe 


L‘économie d‘énergie joue un rôle toujours plus fort  dans le choix de 
techniques d‘élevage, d‘isolation de bâtiment, de systèmes de chauffage 
et de ventilation. 


La mesure et l‘analyse de la consommation d‘énergie et le profil 
annuel de consommation deviennent des critères de décision 
importants dans la conduite technique 


Des investissements dans des systèmes de chauffage à l‘eau chaude  


permettent l‘échange de source d‘énergie 


Des alternatives aux systèmes de chauffage conventionnels tels que les 
échangeurs thermiques sol-air ou air-air peuvent assurer une base de 
chaleur dans les étables. 


Geißler / LSZ Boxberg 
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AgriClimateChange – mehr Klimaschutz in der Landwirtschaft 


 


 


AgriClimateChange  
Plus de préservation du climat en agriculture 
 
Patrick Trötschler / Bodensee-Stiftung 
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Information de la commission UE & travail d‘information et de publication 


 


Enquête de 120 exploitations en F, E, I, D – dont 24 en Bade-Wurtemberg 


 
 


           


Evaluation des besoins énergétiques + émissions GES sur l‘exploitation agricole 


         


Elaboration de plan de mesures spécifiques à l‘exploitation pour réduction de la 


consommation énergie et des émissions de GES 


Développement du programme pour computer ACCT 
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Une collaboration entre partenaires européens 


Cofinancé par 


le programme 


européen Life+ 
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Méthode ACCT (AgriClimateChangeTool) 
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AgriClimateChange – mehr Klimaschutz in der Landwirtschaft 


 


 
 


           


Données prises en compte dans ACCT 


 Données générales descritives de l‘exploitation 


 cheptel, effluents d‘élevage, aliments fourragers 


 Cultures, assolement, fertilisation, protection phytosanitaire, rendement 


 Fixation du carbone 


 énergies directes consommées 


 Intrants 


 Machines et outils 


 Bâtiments 


 Appareils de refroissement 
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Méthode ACCT 
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Energie consommée et énergie produite 


Répartition de l’énergie par poste par ha SAU 


betriebliche Nutzung Poste GJ/Jahr GJ/ha Part 


Conso carburants 855 9,9 21% 


Autres  carburants 44 0,5 1% 


Electricité 1546 18,0 38% 


Energie / Eau 0 0,0 0% 


Autres  énergies directes 0 0,0 0% 


Distribution Energie 355 4,1 9% 


Achat aliments fourragers 582 6,8 14% 


Engrais et fertilisants 537 6,2 13% 


Produits phyto 0,11 0,0 0% 


Semences 24 0,3 1% 


Jeunes animaux 3 0,0 0% 


Machines 88 1,0 2% 


Batiments 228 2,6 6% 


Autres achats animaux+ matériaux  137 1,6 3% 


entrées 4.044 47,0 100% 


lait 1.167 14 27% 


viande 39 0 1% 


cultures 617 7 15% 


chaleur 0 0 0% 


Electricité 2.423 28 57% 


autres 0 0% 


sorties 4.247 49 100% 


Directe 


Indirecte 
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Situation actuelle  


(t CO2 p.a.) 


Montant 


interne (direct 


exploitation) 


Montant 


indirect 


(indirect 


électricité) 


Montant global 


(indirect 


autres) 


Total 


Emissions de l‘énergie 


consommée 55 58 182 296 46% 


Emissions CH4- et N2O 


issues de l‘élevage 203 non relevant non relevant 203 32% 


Emissions N2O issus des 


sols agricoles 99 non relevant 42 141 22% 


Stockage de carbone  -41 non relevant 0 -41 -6% 


Total t CO2 net p.a. 317 58 224 599 94% 


53% 10% 37% 100% 


Energies renouvelables  


(t CO2 p.a.) 48 0 485 533 83% 


Emissions GES et stockage de carbone  
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Exploitation avec biogaz 


Résultats 


Exploitations avec 


installation biogaz 







EU-LIFE+ Projekt  


AgriClimateChange – mehr Klimaschutz in der Landwirtschaft 


 


0


2


4


6


G
J
/ 


M
W


h


2010


2011


Mean Min Max


Energie par unité de production:  
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Module 


A: alimentation 


B: conduite du troupeau 


C: management de l‘étable 


D: management effluents d‘élevage 


E: efficience énergie et ressources 


F: installation de biogaz 


F: production d‘énergie 


G: optimisation du système de cultures 


H: réduction du travail du sol 


I: optimisation fertilisation 


J: amélioration de l‘efficience de 
l‘utilisation du sol 


Plan de mesures 
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 Exploitation     


 Consommation totale d‘énergie sur  
exploitation par an 4044 GJ   


 Total CO2 net par an 588 teqCO2   


 Part de réduction énergie 37,7% %   


 Part de réduction émissions CO2 28% %   
        


        


        


Mesure 
Gain Energie           


(GJ) 
Gain GES      
(teqCO2) 


Priorité 


 Travail du sol simplifié en maïs (10 ha) 7,51 7,88 moy 


 Reduction  utilisation engrais N 55,66 16,85 elevé 


 Adaptation des rations en éléments 
complémentaires 


40,85 27,83 moy 


 Nouveau tracteur et nouveau chargeur  12,52 2,89 moy 


Production de froid à partir  des pertes de chaleur 
du bloc de cogénération 


1.407,00 107,32 0 


        


        


        


        


        


TOTAL 1.523,54 162,77 


Plan d‘actions 
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• env. 30 mesures différentes formulées 


 


• env. 80% des mesures sont appliquées ou leur mise en oeuvre est prévue  


 


• Economies de jusqu’à  40% sont envisageables 


 


 


 


 


 


 


 


Transposition des mesures 
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Brochure Protection du climat dans l‘agriculture de 


l‘UE = un produit du projet 


Brochure disponible 


en plusieurs 


langues : D, F, E  
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Collaboration avec IBK (AG Landwirtschaft und Umwelt) 


Collaboration avec AgroCO2ncept Flaachtal (Canton Zürich) 


          


Collaboration avec exploitations de légumes (Landgard)         


Elargissement de la collaboration en Arboriculture avec REWE (distributeur produits alimentaires) 


Collaboration avec l‘institut LEL (conseil en énergie) 


Collaboration avec le syndicat des exploitants agricoles de Bade BLHV (Séminaire) 


Autres activités ACCT / coopérations 
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1. Situation de départ 


2. Pläns d“actions pourl‘amélioration de l‘efficience énergétque et la réduction des 


émissions de gaz à effet sur le climat en Allemagne  


3. Pläns d“actions pourl‘amélioration de l‘efficience énergétque et la réduction des 


émissions de gaz à effet sur le climat  en Bade-Wurtemberg 


4. Actions en agricuture en Bade-Wurtemberg avec l‘exemple de 


„Energieeffizienzberatung in der Landwirtschaft“ 


5. Projet de recherche fédéral „Energieeffizienz in der Landwirtschaft“ 


6. Perspectives  
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Quellen: WBGU; Wissenschaftlicher Beirat der Bundesregierung Globale Umweltveränderungen, IEA. Key World Statistics 2010   
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Objectif protection du climat du gouvernement fédéral en 2007, 


Concept énergétique  2010 


 


• Réduction des émissions de gaz à effet de serre d‘ici 2020 de 


40 pourcents vis à vis de l‘année de référence1990 


 


Déclaration du ministère fédéral pour environnement, protection de 


la nature et la sécurité des réacteurs, BMU, Mai 2013:  


 


• 35 %  de réduction peuvent être atteints d‘ici 2020 


• L‘objectif de 40 % seulement avec des mesures 


supplémentaires de protection du climat dans les domaines 


efficacité énergétique, transport et commerce des crédits 


d‘émissions 


 


Bases :  décisions de l‘UE,  


              2007 plan d‘action pour efficience énergétique 


Autres :      2012 directive efficience énergétique  
 


 


 


  


  


   


Concept fédéral 


 pour l‘énergie  


du 18.09.2010 
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IEKP : Programme intégrant Climat et Energie  


Instrument central pour la réalisation de „Energiezukunft“ depuis 2007 


embrasse 29 mesures individuelles dans la réalisation de divers domaines dont 


entre autres la loi énergies renouvelables EEG  


 


   Obligations législation (ex. Directive bâtiments UE > EnEV) 


   Offres de soutiens (ex. Programme d‘incitation du marché, loi EEG, ...) 


   Informations (ex. offres de conseil, www.die-stromsparinitiative.de) 


 


11 mars 2011  FUKUSHIMA 


30 juin 2011   Décision de sortie du nucléaire d‘ici à 2022 


                       Accélération de la transition énergétique 


 


Pas de loi nationale de préservation du climat dans laquelle des objectifs liés au 


droit  de la réduction des gaz à effet de serre auraient été écrits 


 


Loi de protection du climat dans quelques Länder, Bade-Wurtemberg,30.06.2013 


 


Plan d‘actions ... en Allemagne  
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Plan d‘actions ... en Allemagne  


 
Ce qui a été atteint...   


Développement de la production d’électricité issue 


d’énergies renouvelables 
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Le Mix pour l’électricité en Allemagne en 2012  
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Les piliers de la nouvelle politique 


énergétique sont les trois „E“: 


 


1. Energies renouvelables 


2. Economies d‘énergie  


3. Efficience énergétique 


 


Les trois composantes font un tout 


indisociable.  


„La transition énergétique ne pourra être 


atteinte“ que si nous diminuons la 


consommation par une meilleure efficience 


et plus d‘économie et en même temps 


développons massivement les énergies 


renouvelables. 


 
Déclaration du gouvernement 2012,  


Ministre Président Winfried Kretschmann 
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 (IEKK) Baden-Württemberg, Landesplanungsgesetz, ...  
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Les objectifs de protection du climat en Bade-Wurtemberg d‘ici 2050 sont 


• 50 % d‘économie d‘énergie 


• 80 % de ces 50 % issus d‘énergies renouvelables 


• 90 % de réduction des émissions de CO2  


 


Loi de soutien à la protection du climat en Bade-Wurtemberg (23.06.2013) 


• Fonction d‘exemplarité des pouvoirs publics 


• Integration du concept énergie et protection du climat (IEKK) entre autres sous 


participation citoyenne à partir de 2014, adaptée tous les 5 ans 


Domaines : 


entre autres production d‘électricité, production de chaleur, transport, agriculture 


et forêt, flux de production 


Actuellement aussi en accord avec participation directe des citoyens! 


 


 


 


 


 


Plan d‘actions ... en Bade Wurtemberg  
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2010  -   2012  Décret „conseil individuel en énergie des exploitations agricoles               


en Bade-Wurtemberg“ 


• Conseil initial par des personnels spécialisés certifiés et des structures officielles    


du conseil 


• Fondements cadre du plan GAK 2011-2013  


(GAK= programme d‘amélioration des structures agricoles et de préservation des 


côtes) 


financement à 60 % national, et à 40 % régional (Land) 


contenus : soutien au conseil individuel  notamment vis à vis du changement 


climatique, des énergies renouvelables ... 


• Subvention  max. 1.500 €/exploitation 


 


2010 et.  2011  formation de conseillers énergie en agriculture, 50 certifiés 


 


2011 -    2013   Projet de recherche fédéral de la banque des retraites (Rentenbank) 


                  „efficience énergétique en agriculture“  


 


   


  


 


  


 


 


Actions en agriculture en Bade-Wurtemberg avec l‘exemple du „conseil 


efficience énergétique en agriculture“ 
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Projet de recherche Efficience énergétique en agriculture 
 


Objectifs   augmentation de l‘efficience énergétique en agriculture   


     exploitation des potentiels d‘économie (sources d‘énergie, CO2) 
 


Contenu - système d‘enregistrement & d‘exploitation (Tool) 


Systèmes d‘indicateurs avec données protégées (Kennwerte) 


Plateforme d‘information sur le web (Homepage) 


Approche à l‘échelle nationale (groupe de travail inter-Länder) 


 


 


Projet de recherche 
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Webbasierte 


Informations-


plattform  


 


 


(Homepage) 


Erfassungs- & 


Auswertungs-


werkzeug  


 


 


(Tool) 


Datenbank-


gestütztes 


Kennzahlen-


system  


 


(Kennwerte) 


Länderübergreifende Arbeitsgruppe (bundesweiter Ansatz) 
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Bilan énergie- climat pour 


conso d‘énergie directe & 


indirecte  
 


Systeme par ex.. 


ACCT  


REPRO 


EMAS 


Potentiel Système de culture 


• Réduction du travail du sol 


(TCS, selms direct) 


• Exploitation pâturage 


Potentiel Fertilisation 


• Utilisation effluents  


• Réduction apports engrais 


• Stockage llisier 


Potentiel systeme d‘élevage, 


Innenwirtschaft 


• Résultats Dairyman 


• .... 


Potentiels particuliers 


• Systeme agro-forestrie 


• ..... 


conso d‘énergie directe 


conso énergie indirecte 


 


 


 


 
Sources d‘énergie potentielle 


• kWh électricité 


• kWh chaleur 


• kWh carburants 


• Energies renouvelables/Substitution 


Legende 


bilan Energie & GES 


pour consommation 


directe d‘énergie 


 


Projet de recherche 
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Entrepise agricole 


Deux approches pour un bilan en énergie et en émissions de GES 


Projet de recherche – limites du système 







LEL, Abt. 4, Carla Schied, 13.11.2013, Schiltigheim 


Impulse für Mensch und Raum 


Länder associés au groupe de travail :  


• Bayern 


• Baden-Württemberg 


• Rheinland-Pfalz 


• Nordrhein-Westfalen 


• Niedersachsen 


• Mecklenburg-Vorpommern 


• Hessen 


 


 Rencontres régulières 
(2-3 par an) 


 Échanges et discussions de l‘état 


     actuel du projet  
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Projet de recherche   - groupe de travail inter Länder 
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• Depuis 2013 online sous  www.energieeffizienz-landwirtschaft.de  


• Domaine public 


– Informationes, manifestations sur les offres de conseil dans les Bundesländer (LAG) 


– Articles spécialisés dans la presse 


– À la fin du projet : outil  pour Download  


• Domaine Interne  


– Protégé par un mot de passse 


– Informations spécialisées 


 entre autres pour formations 


Projet de recherche  - Homepage 
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Projet de recherche  -  Tool 


20 







LEL, Abt. 4, Carla Schied, 13.11.2013, Schiltigheim 


Impulse für Mensch und Raum 


Exposition itinnérante  & Flyer 


• Séminaire IALB 


• Landesgartenschau à Sigmaringen 


• MeLa (Mecklenburg-Vorpommern) 


• Baulehrschau Bad Hersfeld (Hessen) 


• Baulehrschau Haus Düsse (NRW) 


 


Projet de recherche  -  Travail en communication 
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Perspectives 
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2013  développement de conception du conseil et de modules du 


conseil  au regard de la nouvelle période de soutien „FEADER“ 


2014 – 2020 


 


• Fonds européen agricole pour le développement rural  


• Bases  Art. 5 et. 6: mesures pour atténuer le changement climatique, 


Limitation des émissions dans les secteurs de l‘agriculture et la forêt 


Test de deux modules de conseil : 


 


„petit contrôle“ de l‘efficience énergétique  et. „grand contrôle“ de 


l‘efficience énergétique 
 


• But : 


ancrer le conseil en efficience énergétique comme offre de conseil 


en agriculture  
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„Die Zeit“; 2011 


Merci beaucoup 


de votre attention 


! 


On épargne peu volontiers ! 


ACTIVITES ECONOMIQUES 
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Emissions de gaz à effet de serre 


 en élevage laitier 


 
Résultats issus du réseau d‘exploitations 


DAIRYMAN 


Katja Herrmann 


Landwirtschaftliches Zentrum für 


Rinderhaltung, Grünlandwirtschaft, Milchwirtschaft, Wild, 


Fischerei Baden-Württemberg (LAZBW), Aulendorf  







w w w . i n t e r r e g d a i r y m a n . e u 


Sommaire 


 


Le projet Dairyman 


Méthode d‘évaluation des GES 


Emissions de GES dans le réseau Dairyman 


Synthèse 
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Floris Oudshoorn (c) Comic House.nl  


Le projet Dairyman 


EU-Interreg IVb Nord-


Europe de l‘ouest 


Déc. 2009 – Août. 2013  


Titre :  


 Comment les systèmes d‘élevage laitiers 


d‘aujourd‘hui s‘adaptent aux exigences sociales 


et environnementales en restant performants ? 
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Die Niederlande 


Wallonien 


Luxemburg 


Ge: Baden-


Württemberg 


Nord-Irland 


Irland 


Pays de la 


Loire 


 


Flandern 


Nord-Pas de 


Calais 


 


Bretagne 


Régions participantes 


NordWestEuropa 


7 pays, 14 partenaires 
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Nos partenaires 


Chef de projet :  


 Universität Wageningen (Plant Research 


 International) 


Instituts de recherche appliquée : AFBI Belfast 


(Nordirland); Teagasc (Irland); CRAW (Wallonien); ILVO 


(Flandern); LAZBW Aulendorf 


Institut technique : Institut d‘Elevage (France) 


Chambres d‘agriculture : Bretagne (F), Pays-de-Loire 


(F), Nord - Pas-de-Calais (F), Provinz Antwerpen (NL) 


Ecoles d‘agriculture : Lycée Technique Agricole 


(Ettelbruck, Luxemburg) 
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Méthode 
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Methode appliquée : IPCC 2006 


 


Niveau 1:  


Mise en oeuvre sur la base de statistiques 


 


 


Niveau 2:  


Données régionales spécifiques, données 


spécifiques aux animaux, facteurs d‘émissions 


spécifiques aux pays 


 


 


Niveau 3:  


Association de modèles, domaines subnationaux et 


valeurs mesurées 
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Données prises en compte 


Bilan azote 


Achat Mat. 
Org. 


Achat de 
fourrage 


Achat 
d‘engrais 
minéraux 


Export 
d‘effleunts 
d‘élevage 


Assolement 


prairies 


cultures 


rotation 


Sols 
organiques 


Gestion 
cheptel 


Données 
sur 


troupeau 


Production 
de lait 


Managment 
alimentation 


Effluents 
élevage 


Système de 


Stockage 
effluents 


Energie 


Conso 
électricité 


carburants 


Engrais minéraux 
achetés 


Aliments fourragers 
achetés 
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Résultats du réseau Dairyman 
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Le réseau d’exploitations pilotes 


127 exploitations dans 10 régions 


Flandern: BF 


Wallonien: BW 


Bretagne: FB 


Pays de la Loire: FL 


Nord-Pas de Calais: FN 


Irland: IR 


Nord-Irland: IN 


Baden-Württemberg: GE 


Luxemburg: LU 


Die Niederlande: NL 


Pas forcément représentatives de la région 


Calculs des GES seulement pour le domaine production 


laitière et seulement en 2010 
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Différents systèmes de production 


NL : production laitère élevée 


par ferme, vache, ha et UTH.  


Forte spécialisation en 


élevage laitier avec forte 


utilisation de concentrés 


énergétiques & faible intensité 


de pâturage. 


Bretagne: vaches 


atteignent une 


bonne productivité 


avec peu d’aliments 


concentrés – grâce 


au mélange maïs et 


herbe de pâturages. 


Irlande: système saisonnier 


de production fondé sur le 


pâturage de février à 


novembre (jusqu’à 70 % de la 


ration est de l’herbe des 


pâtures). 


Bade-Wurtemberg 
• + grandes fermes aux Pays-


Bas et Irlande du Nord 


• Plus faible productivité laitière 


en Irlande 


• Production la plus intensive aux 


Pays-Bas et en Flandre 
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Emissions de GES (global)          


 des exploitations pilotes de Dairyman  
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Approche à la surface ou au produit ? 


Oenema et al., 2012, Gent 
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Synthèse des émissions   


„sur la ferme“ et „hors de la ferme“ 


Oenema et al., 2012, Gent 
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Differences entre différentes  


sources d’émissions de GES 


 


CH4 
66% 


CO2 
2% 


N2O 
32% 


Effluents  
d’élevage 


18% 


Animaux 
82% 


Source de méthane 


Effluents 
d’élevage 


14% 


Sols 
86% 


Source protoxyde N 
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Facteurs d’influence possibles : 


 


Production de lait par ha et GES global 


Production de lait par ha et CH4 


Production de lait par vache et CH4 


Fertilisation N par ha et N2O 
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Relation entre production de lait et  


émissions de GES par ha 


Moorböden 


Oenema et al., 2012, Gent 
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Productivité laitière par ha et émissions CH4 


 
R² = 0,85 
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Productivité laitière par vache  


et émissions CH4 
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Emissions de N2O et fertilisation N 
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Synthèse 


Les émissions de GES sont dépendants de l-intensité de 


la production laitière et du système de production 


Emissions de méthane représentent avec plus de 60 % 


la part la plus forte du total des émissions de GES 


Piste amélioration : allongement de la durée de production 


des animaux et optimisation de l‘élevage génisses 


Emissions de protoxyde N ont la part la plus forte des 


émissions de GES en cultures  


Piste amélioration: fertilisation N efficiente, maintien de 


pâturages comme base de fourrages à haute qualité 


Attention : prise en compte séparée des différents GES 


conduit à des conclusions fausses 
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Merci bien pour votre 


attention ! 
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Production d‘énergie au champ


Biomasse de plantes énergétiques
alternatives


Schiltigheim (F)


13.11.2013


Arno Zürcher
Dipl-Ing. agr.


LTZ Augustenberg







BADEN-WÜRTTEMBERG


Sommaire


Production d‘énergie au champ
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Quelle: MLR Ref. 51 und staatliche Biogasfachberatung BW, 
Bearbeitung: LEL Schwäbisch Gmünd


Nouvelle loi EEG 
Janvier 2012 


Développement des installations de biogaz dans le Bade-Wurtemberg


installationsPuissance élec.
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66 %


19 %


8 %


6 %


Rouge : Ba-Wü (Source : Staatl. Biogasberatung)
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Maïs 
ensilage


Céréales 
entières


Céréales 
graines


Ensilage 
herbe


Cultures interm.


Betterave


Matières premières dans les méthaniseurs
Répartition des origines de substrats en 2011
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Evolution du cheptel bovin, surfaces de maïs ensilage et 
la productivité élec. tot. des installations biogaz en B-W. 


seit 1979
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Datenquelle: K. Mastel nach StaLa; * MLR bzw. staatl. Biogasfachberater
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Maïs: résultats essais LSV
Evolution du rendement maïs ensilage LSV Bade-Wurtemberg


1985 à 2011


Quelle: Wurth, W., LAZBW
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Bild: Stolzenburg, K., LTZ


Sorghos pour valorisation en biogaz
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Comparaison d‘espèces et de variétés
rendement plante entière (Ø 2009 - 2012)


Sorghum pour valorisation en biogaz
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Quelle: Stolzenburg, K., LTZ
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• Les nouvelles variétés de sorgho sucrier (Sorghum bicolor) peuvent atteindre, sur les 
sites suffisamment chauds et bien approvisionnés en eau des rendements en MS 
analogues à ceux du maïs avec des teneurs en MS jusqu‘à 28 %.


• Sur des sites froids et humides la teneur en MS des variétés de sorgho reste entre 20 
et 25 %, si bien qu‘il est impossible d‘obtenir des ensilages sans écoulement de jus. 
Dans ces régions, jusqu‘à présent, seule la culture de variétés de l‘herbe du Soudan
(Sorghum sudanense) peut être conseillée avec des rendements qui peuvent atteindre
jusqu‘à 15 t TM/ha.


• La productivité en méthane pour les Sorghos reste environ 10 – 15 % plus faible que
celle du maïs, si bien que pour des rendements en biomasse analogues, la production de 
méthane/ha reste aussi de 10 – 15 % inférieure.


• Sorghum-Hirsen conviennent pour une alternative dans les rotations trop chargées en 
maïs.


• Du point de vue de la biodiversité, les Sorghum-Hirsen sont très proches du maïs.


Sorghum-Hirsen pour valorisation en biogaz
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Bild: Stolzenburg, K., LTZ


Céréales à paille d‘hiver pour valorisation en biogaz
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Comparaison entre espèces et variétés
rendement plantes entières (Ø 2006/07 - 2011/12)
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Fehlerbalken über Sortenmittelwerte


Céréales pour la production de biogaz
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Quelle: Stolzenburg, K., LTZ
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Céréales d‘hiver pour production de biogaz
(ensilage de plantes entières)
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• Avec les céréales d‘hiver en valorisation en plantes entières il est possible d‘atteindre
les rendements en biomasse du maïs dans les régions froides et humides (avec des 
problèmes pour le gibier).


• Grâce à la précocité de la récolte en plantes entières il existe la possibilité de semer
des cultures intermédiaires d‘été pour l‘amélioration de l‘offre en fleurs en fin d‘été.


• Cultures intermédiaires d‘été adaptées :


• Phacelia
• Moutarde (radis oléagineux)
• Sarrasin
• Trèfle incarnat (pas pour les secteurs de protection de l‘eau)


...


• Charges augmentées par les cultures intermédiaires.
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Périodes de floraison des cultures agricoles
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Kultur/Monat April Mai Juni Juli August Sept Oktober
Ackerbohne
Erbse
Inkarnatklee
Rotklee
Schwedenklee
Weißklee
Luzerne
Raps
Sonnenblume
Senf
Phacelia
Ölrettich


manque 
Quelle: Mastel, K., LTZ


Moutarde


Radis fourrager


Colza


Féverole
Pois
Trèfle incarnat
Trèfle violet
Trèfle de suède
Trèfle blanc


Tournesol
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... Renforcement de la teneur en humus


... Préservation de l‘érosion


... Plus faible lessivage des éléments
nutritifs vers la nappe


... Amélioration de la biodiversité
(espèces cultivées, pollinisateurs,
flore associée, gibier)


... Enrichissement du paysage


Sida 


Cultures pérennes pour la valorisation en biogaz


D. Silphie


Topinambour


Mélange espèces sauvagesSida 
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Cultures pérennes pour la valorisation en biogaz


Silphie Topi Sida
Mélange de 


plantes sauvages


Quelle: Wurth, W., LAZBW
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Rendement en méthane (relatif/ au mais) de plantes 
énergétiques  alternatives  testées à Aulendorf 2012


Rendement méthane


Avec 2 dates de récolte : 
précoce (früh) et tardive (spät)
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Cultures pérennes pour la valorisation en biogaz


Silphie Topi Sida Mélanges de plantes
sauvages


Quelle: Wurth, W., LAZBW
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Rendement en méthane (relatif/mais) de plantes énergétiques  
alternatives  à Forchheim-Karlsruhe en 2012


Rendement méthane


Avec 3 dates de récolte : précoce (früh), 
intermédiaire (mitel) et tardive (spät)
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Bild: Wurth, W., LAZBW


Trèfle+Graminées pour la production de biogaz
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Trèfle+Graminées pour la production de biogaz
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Résumé
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Comme alternatives au maïs en matière de rendement en biomasse peuvent être
envisagés les espèces de céréales d‘hiver en régions froides et humides et 
dans les régions plus chaudes les Sorghum-Hirsen.


Pour améliorer l‘offre en espèces fleuries par la culture de plantes
énergétiques valorisées dans les méthaniseurs, il est possible actuellement
d‘utiliser les espèces suivantes comme alternatives au maïs :


• Cultures intermédiaires estivales après les céréales récoltées en plantes
entières immatures
Phacelia, moutarde, sarrazin ou trèfle incarnat
(fonction du sol et du climat)


• Cultures sur plusieurs années de trèfle+graminées


• Culture pérenne Durchwachsene Silphie


• Mélanges de plantes sauvages annuelles ou pérennes.


Ces pratiques sont toutefois associées avec plus de charges (semences/plants
et coûts en machinisme) et réduction de rendement entre 20 % et 70 %.
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Perspective
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Bild: Alwera AG


Culture d‘associations


Association maïs+haricot


Pois-Triticale


Vesce-Triticale
Bilder: Wünsch, K., LTZ
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Début d‘été


Automne


Perspective


Elargissement inter-rangs et semis sous couvert d‘un
mélange florifère


Bilder: Butz, A., LTZ
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Merci beaucoup pour votre
attention !


Arno Zürcher 
Landwirtschaftliches Technologiezentrum (LTZ) 
Augustenberg
– Außenstelle Rheinstetten-Forchheim –
Kutschenweg 20, 76287 Rheinstetten
Tel.: 0721/9518-230, Fax: -202
email: arno.zuercher@ltz.bwl.de
Internet: www.ltz-augustenberg.de








Efficacité énergétique 


Solutions, pistes et 
opportunités 







CONTEXTE ET ENJEUX 


 Montée en puissance de la thématique  


« réduction des émissions de GES » 


 Contexte international et européen  


-  Négociations internationales sur le climat 


-  Paquet Energie Climat UE (3 x 20)/2020 


-  Facteur 4/2050 


 Contexte national 


- Grenelle de l’Environnement : « 30 % d’exploitations à faible    


dépendance énergétique d’ici 2012 » 


-  Plan climat 2004-2012 


- Plan de Performance Energétique (PPE) + plan énergie méthanisation 
autonomie azote( EMAA)  


- Schéma régional : air eau énergie  2020 - 2050 


 


 







Les Enjeux 


• Défi démographique: 9 milliards en 2050 


   soit 0.2 ha par habitant contre 0.3 ha en 1990 


  Défi Alimentaire : doublement des besoin en 50 ans 


 


• Défi de gestion des ressources: préservation de la qualité des 
eaux, de l’air et des sols 


 


• Défi climatique: emballement de l’effet de serre, changement 
culturaux, migration de population 
 + 0.74° en 100 ans  d’ici 2100 : + 1.1 à + 6.4 ° 


 


• Défi économique/ énergétique: quelles énergies pour se 
substituer aux énergies fossiles (pétrole 40 ans, gaz 60 ans, 
charbon 220 ans) 







Le poids de l’énergie 


• L’énergie c’est avant tout de l’économie 


– Pour économiser et être dans l’efficacité il faut déjà 


connaitre ses consommations ! 


 


 


Principaux postes: fioul et produits pétroliers 24 % 


        électricité 12% 


        engrais  21 % 


        aliments bétails 22%     
Indirecte 60% 


Directe 


40% 


DIAT’ERRE 


Consommation moyenne 23,6 GJ/ha de SAU soit 662 Eqf/ha ( National) 


Alsace : 800 Eqf/ha  soit environ 28 .51 GJ/ha 







X 2.3 des charges malgré 


une baisse de 5% de la 


consommation ! 


Impacte des coûts énergétique 


Pour un € de revenu net il y avait 


25 cts d’énergie en 1990 et 


maintenant plutôt 43 cts 


Pour 2011-2012 le carburant 


représente 12 % du revenu 


avant impôt ( 16-24% pour les 


éleveurs) 







Deux échelles de temps à prendre en 


considération pour les actions de conseil 


• le Court terme : adaptation des exploitations 


• Economie d’énergie dans les bâtiments , les serres … 


• Réduction des excédents de fertilisations 


• Diagnostic des tracteurs , automoteurs , engins de récolte … 


• Valorisation énergétique de la biomasse ( chaleur – électricité ) 


• … 


• Moyen terme : élaboration de nouveaux systèmes de production 


adaptés aux objectifs ( 2020 – 2050) 


• Nouvelle génération de bâtiments d’élevage (BEBC) de serres … 


• Introduction de nouvelles cultures dans l’assolement 


(légumineuses ) rallonger les rotations 


• Repenser les itinéraires techniques 


• Revoir l’orientation des élevages ( hors sol – zéro pâturage …) 


• Circulation des produits agricoles et alimentaires 


• … 







Les pistes de travail sur une 


exploitation poly-cultures élevage 







Les pistes de travail 







Les pistes de travail 











Actions 







Le pré - refroidisseur 







Ne négliger aucune piste !  







Énergie : quasiment 600 €/100 m2 


Part de l’énergie dans le coût de production du poulets standard 


L’énergie direct : 2 à 3 %  


du cout de production 
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standard labels poulets standard poulet label


consommation d'énergie des élevages en Kwh/m2


elec.


gaz


Donnée GAZ Alsace ( COSTAL) 


1t600/bat labels soit 4 kg/m2 = 55 kwh/m2 


Standard : 1T/100 m2 soit 137 kwh/m2 


Conso gaz standard 


Moy : 6.6 kg/m2 


( de 4.8 à 8.4) 


Conso gaz LABEL 


Moy : 4.4 kg/m2 


( de 3.1 à 4.9) 


Les consommations en élevage avicole 







Le facteur humain est déterminant  ! 


Facteurs +  Facteurs -  


• Maitrise du fonctionnement de la 


régulation chauffage et aération 


• moduler les volumes de 


démarrage/bâtiments 


• densité élevée et transfert 


• bonne gestion de l’ambiance et de 


la litière 


• maximiser l’éclairage naturel 


( orientation du bâtiment E-W) 


 


• Elevage non spécialisée 


• bâtiments vétustes 


• mauvais usage du matériel ( 


temps – formation) 


  


 


Attention : +/- 


Préchauffage tardif 







L’Enjeu : le chauffage 
 


85 % de l’énergie directe : gaz propane (+ 30% du tarif sur les 12 dernier mois) 


25 % Electricité : éclairage-alimentation, ventilation …  


 


Pistes : 


Renouvellement des radiants ( perf. +45% en 25 ans - Tri de 6-7 ans bat 400 m2) 


Chaudière biomasse :  - aérothermes  


                                    -  plancher chauffant 


Récupérateur de chaleur : type VMC double flux ( sur un bat de  1200 m2 il y a 350 


kg de propane à économiser sur les 10 premiers jours de démarrage) 


Ventilation : gestion informatique du couple venti / chauffage 


Eclairage : - fluorocompact, tubes fluorescents non scintillant  compatible 


variateur de lumière ou LED ( Tri de 5-7 ans) 


                  - détecteur de luminosité 


Bâtiments et matériel plus économes 







Bâtiment d’élevage à base consommation 


d’énergie (BEBC) 


Concevoir des bâtiments d’élevage 


à énergie positive 







Identifier les zones d’actions 







Mise en œuvre de solutions :  


le récupérateur de chaleur 


Exemple : le produit de 


Systel 


• L’air n’est pas assécher mais réchauffer 


• ce n’est pas un système de chauffage  


• objectif couvrir un débit de renouvellement 


de 10 m3/m2/h = détermine le choix et 


nombre d’appareils  







Récupérateur de chaleur 


Exemple : le produit 


de LEROY  







Exemple le produit de BIG 


Dutchmann 


Récupérateur de chaleur 



http://www.bigdutchman.de/index.php?eID=tx_cms_showpic&file=uploads%2Fpics%2FBig-Dutchman-Abluftreinigung-exhaust-air-treatment-Earny-outside_01.jpg&md5=e5ae1714985d4570799e026ded58cde2a6623798&parameters%5b0%5d=YTo0OntzOjU6IndpZHRoIjtzOjQ6IjgwMG0iO3M6NjoiaGVpZ2h0IjtzOjM6IjYw&parameters%5b1%5d=MCI7czo3OiJib2R5VGFnIjtzOjQyOiI8Ym9keSBiZ0NvbG9yPSIjZmZmZmZmIiBz&parameters%5b2%5d=dHlsZT0ibWFyZ2luOjA7Ij4iO3M6NDoid3JhcCI7czozNzoiPGEgaHJlZj0iamF2&parameters%5b3%5d=YXNjcmlwdDpjbG9zZSgpOyI%2BIHwgPC9hPiI7fQ%3D%3D

http://www.bigdutchman.de/index.php?eID=tx_cms_showpic&file=uploads%2Fpics%2FBig-Dutchman-Gefluegelstall-poultry-house-Earny-inside_72.jpg&md5=be5a17b3c5bd19fa415a69270e46f618af98b41a&parameters%5b0%5d=YTo0OntzOjU6IndpZHRoIjtzOjQ6IjgwMG0iO3M6NjoiaGVpZ2h0IjtzOjM6IjYw&parameters%5b1%5d=MCI7czo3OiJib2R5VGFnIjtzOjQyOiI8Ym9keSBiZ0NvbG9yPSIjZmZmZmZmIiBz&parameters%5b2%5d=dHlsZT0ibWFyZ2luOjA7Ij4iO3M6NDoid3JhcCI7czozNzoiPGEgaHJlZj0iamF2&parameters%5b3%5d=YXNjcmlwdDpjbG9zZSgpOyI%2BIHwgPC9hPiI7fQ%3D%3D





Quelques points de repères sur les 


récupérateurs de chaleur 


Objectif : diminuer la facture énergétique 


 ( en phase de démarrage il faut chauffer ( 28°) et renouveler l’air pour 


évacuer l’humidité et les gaz entre 0.5 et 1 m3/h/kg) 


 


 en volaille de chair la consommation de gaz est d’environ 7.8 kg/m2/an 


 


 soit pour un bâtiment de 1500 m2  environ 10 500 €/an 


 


 performance : 30 % de réduction soit une économie de 3150 € /an 


           Plus des effets indirectes : qualité d’élevage ( H° - ambiance) 


 


Contraintes : nettoyage / entretient ( hiver) 


                     centrale de régulation adaptée ( ventilation dynamique)  


 


   


 







Objectif de résultats pour être BEBC 


 


Exemple : maternité réduction de 40% il faut donc passer de 900 kwh à 540 kwh 


                 engraissement  – 50%  donc passer de 40 kwh à 20 kwh  


Bâtiment d’élevage à base consommation d’énergie (BEBC) 







Moyens et leviers 


Pour les élevages existants sur chaque niveau du bâtiment on réalisera une 


approche par priorité en fonction des retours sur investissements et facilité 


de mise en œuvre 


points Au niveau de l’éleveur  
Type 


d’action 


 
Priorité 


Facilité de 


mise en 


oeuvre 


Montant 


investissem


ent 


impacte Échéance 


CT MT LT 


Sur le bâtiment - matériel 


isolation ++ €€€€ ++++ CT Technique 


couts 
1 


éclairage ++++ €€ + CT Technique 3 


Sur les pratiques 


réglages +++ € ++++ CT Technique 1 


Utilisation ENR 


Chaudière 


biomasse 
++ €€€€ ++++ MT Technique 1 


Biogaz ++ €€€ ++ MT LT R&D 3 







La Chambre d’agriculture : 
Moteur dans le développement de 
solutions économes en énergie et 


dans la diffusion de solutions ‘ EnR’ 


Initier – susciter  


 


Accompagner – valider 


 


Aider – mettre en relation 


 


Veille technologique 
 


 


 







MERCI pour votre attention 


Christophe GINTZ 
tél. 03 88 19 17 85 








Allocution de Madame Danielle BRAS 


Vice-Présidente de la Chambre d’Agriculture de Région Alsace 
 


Forum transfrontalier ITADA 


Concilier efficacité énergétique, préservation de climat et 
production d’énergie durable en agriculture 


 


Mesdames et Messieurs, 


 


En tant que Vice-présidente de la Chambre d’Agriculture de Région Alsace et 


représentante de la profession agricole alsacienne à l’ITADA, je vous souhaite à 


toutes et à tous la bienvenue. 
Je suis honorée de pouvoir remplacer le Président Jean-Paul Bastian qui, à son 


grand regret, n’a pas pu être des nôtres aujourd’hui. Il me prie de bien vouloir 


l’en excuser. 


 


La Chambre d’Agriculture de Région Alsace est heureuse de vous accueillir ce 
matin sur son site de Schiltigheim pour un nouveau forum à l’initiative de 


l’ITADA. 


 


L’Institut Transfrontalier d’Application et de Développement Agronomique 


organise régulièrement ce type de journées transfrontalières entre les trois 
régions : Le Land du Bade-Wurtemberg, la Région Alsace et la Suisse du Nord-


Ouest dans le domaine de l’agriculture durable et est un exemple de dynamique 


transfrontalière.  


C’est une plateforme d’échanges:  


- pour faciliter l’émergence et le suivi de projets agronomiques innovants et 


porteurs d’avenir en rapport avec l’actualité,  
- pour mettre en commun les compétences  disponibles de part et d’autre du 


Rhin pour trouver les synergies et enfin 


- partager et communiquer les résultats obtenus afin de les transmettre vers les 


acteurs de terrain.  


 
Pour réagir au nouveau défi énergétique qui attend le monde agricole, l’ITADA 


s’est penché depuis plus de 13 ans sur la vaste thématique de l’énergie et a 


organisé plusieurs forums sur le thème de la valorisation de la biomasse agricole, 


la production d’énergie à partir de biogaz, les agrocombustibles et leurs avenirs, 


la culture du miscanthus et ses effets pour l’environnement, et l’amélioration de 
l’efficacité énergétique de nos exploitations agricoles. 


 


La manifestation d’aujourd’hui concerne toutes les formes de productions et 


attirera à nouveau notre attention sur la nécessité pour notre agriculture de 


limiter sa consommation énergétique tout en maintenant un haut niveau de 


production dans la droite ligne des efforts engagés ces dernières années pour 
« produire mieux ». 


 


L’énergie est un enjeu économique et environnemental incontournable pour 


l’agriculture dans un contexte d’augmentation régulière et probablement 


irréversible du coût de l’énergie.  







Pour certaines exploitations, les coûts liés à l’énergie représentent 10 à 20% des 


charges, voir jusqu’à 35% dans certains cas de cultures sous serres chauffées.  
Nos exploitations agricoles sont bien souvent doublement impactées par la 


hausse des prix de l’énergie par le biais de la consommation d’énergie directe 


comme par exemple l’électricité, le carburant ou le gaz et d’autre part par la 


dépendance de nos productions aux énergies indirectes utilisées par exemple 


pour la fabrication des intrants ou pour l’alimentation animale. 


 
Réduire sa facture énergétique représente donc un nouveau challenge pour 


l’agriculture, afin de gagner en performance économique comme nous le verrons 


en pratique lors de nos visites d’exploitations cet après-midi. Je profite de 


l’occasion pour remercier les familles EYDER et MEYER qui nous reçoivent cet 


après-midi sur leurs exploitations. 
 


Il sera également question aujourd’hui de la qualité de l’air et de l’impact des 


pratiques agricoles sur l’atmosphère. En effet, l’agriculteur subit d’une part le 


changement climatique qui engendre des impacts économiques et sociaux et 


d’autre part participe à l’émission de plusieurs composés comme par exemple 
l’ammoniac (NH3), le méthane (CH4) ou le protoxyde d’azote (N20) de part la 


multiplicité de ses activités.  


Le monde agricole n’est pas insensible à cette problématique et nos pratiques 


doivent être interrogées en favorisant là-aussi les échanges transfrontaliers 


d’expérimentations dans ce domaine. 
 


Enfin, l’agriculture est aussi un formidable réservoir potentiel d’énergie 


renouvelable grâce à la biomasse disponible sur nos territoires et notamment la 


valorisation de résidus ou sous-produits de nos fermes. Des exemples de projets 


innovants et performants du type gagnant-gagnant pour l’agriculteur, 


l’environnement et la collectivité nous serons présentés. 
 


Mesdames et Messieurs, je me réjouis de votre présence aujourd’hui qui 


confirme tout l’intérêt porté aux échanges transfrontaliers sur des sujets 


d’actualité en matière d’agriculture durable et je souhaite à tout le monde une 


très bonne journée, riche en échanges fructueux. 
 


Meine Damen und Herren, ich freue mich über Ihre Anwesenheit und Ihre 


Teilnahme an der heutigen ITADA-Veranstaltung und wünsche Ihnen einen 


interessanten und lehrreichen Tag. 


 
 


 


 


 


 


 
 


 


 


 








Liste des participants au forum ITADA du 13 novembre 2013 à Schiltigheim 


 


 


Pays Nom Prénom Organisme Qualité Ville Email


F Arnold Nathalie Région alsace Responsable service Agriculture et Forêtstrasbourg nathalie.arnold@region-alsace.eu


F Blatz Aimé INRA Colmar Colmar blatz@colmar.inra.fr


F Boully Romain RITTMO Ingénieur Projets Colmar romain.boully@rittmo.com


F Bras Danielle Exploitante élue CARA Roggenhouse daniellebras@hotmail.com


D Bras Reinhard Exploitant Roggenhouse


F Clinkspoor Hervé CARA - ITADA Chargé de mission Colmar h.clinkspoor@alsace.chambagri.fr


D Dold Jakob FSL Hochburg Schüler St Peter dold.jakob@gmx.de


F Ducastel Frédéric OPABA Colmar frederic.ducastel@opaba.org


D Faber Hanna FSL Hochburg Schülerin Breisach hanna_faber@yahoo.de


D Geissler Werner LSZ Boxberg Boxberg werner.geissler@lsz.bwl.de


F Gintz Christophe CARA conseiller énergie Schiltigheim c.gintz@alsace.chambagri.fr


D Grub Miriam KÖLBW Fachlehrerin Emmendingen m.grub@landkreis-emmendingen.de


D Herling Christoph FSL Hochburg Schüler Titisee christoph-herling@gmx.de


F Herrmann Charles Chauffage Herrmann Fabricant granulés Hochfelden chauffage-herrmann@orange.fr


D Hermann Katja LAZBW Aulendorf Aulendorf Katja.Herrmann@lazbw.bwl.de


F Herth Marie Alsace-Vitae Colmar marie.herth@alsace-vitae.com


D Hess Rolf LRA Lörrach, LWA Referent Prod. Lörrach rolf.hess@loerrach-landkreis.de


F Huss Régis CARA chef service env. Schiltigheim c.gintz@alsace.chambagri.fr


D Joachim Anton Fa. natur energy Geschäftsführer Horb am NeckarAnton.Joachim@t-online.de


D Kansy Georg Regierungspräsidium Freiburg Freiburg georg.kansy@rpf.bwl.de


D Knapp Martin KIT-ITAS Karlsruhe martin.knapp@kit.edu


D v. Kobylinski Heinrich BBZ Journalist Kehl h.von.kobylinski@t-online.de


D Kropp Christian FSL Hochburg Schüler Kehl Christian.Kropp92@web.de


D Kury Stefan Landwirtschaftsamt Rottweil Rottweil stefan.kury@lrarw.de


F Lefebvre David Est-Agricole-Viticole Journaliste Strasbourg d.lefebvre@est-agricole.com


F Lesage Cecile ADAC Pays de l'Alsace centrale Plan Climat Energie Selestat plan.climat@pays-alsace-centrale.com


D Maurath Raphael Landratsamt Berater Breisach raphael.maurath@kbh.de


F Michael Remy CARA conseiller Haguenau r.michael@alsace.chambagri.fr


F Müller Jonathan ADEME Strasbourg Strasbourg jonathan.muller@ademe.fr


F Postel François DRAAF Alsace francois-p.postel@agriculture.gouv.fr


D Recknagel Jürgen LTZ Augustenberg ITADA Müllheim juergen.recknagel@ltz.bwl.de


F Reibel Christophe France agricole Correspondant St-Nabor qualipige@aol.com


D Reinsch Martina LTZ wiss. Mitarbeiterin Karlsruhe martina.reinsch@ltz.bwl.de


F Repplinger Dominique Chambre Agriculture Moselle Metz d.repplinger@moselle.chambagri.fr


D Riedesser Karl Landwirtschaftskammer RLP GB Pfl. Erz. Bad Kreuznach karl.riedesser@lwk-rlp.de


F Riviere Emmanuel ASPA Directeur adjoint SCHILTIGHEIM eriviere@atmo-alsace.net


F Rohfritsch Jean-Michel Exploitation agricole REITWILLER jean-michel.rohfritsch@wanadoo.fr


D Rudert Eberhard DIEKRA F-Heliovolt Schirrhoffen eberhard@diekra-france.fr


D Ruf Felix FSL Hochburg Schüler Bad Krozingen felix_ruf@web.de


D Rütschle Lukas FSL Hochburg Schüler Rheinfelden lukas.ruetschle@gmx.de


D Sauer Patrick FSL Hochburg Schüler Appenweier patrick.sauer93@web.de


F SCHAUB Anne ARAA Chargée de mission STRASBOURG Cédexa.schaub@alsace.chambagri.fr


D Schied Carla LEL Schwäb. Gmünd Schwäb. Gmündcarla.schied@lel.bwl.de


D Schmidt Markus FSL Hochburg Schüler Breisach schmidt.mark8@googlemail.com


D Schumann Caroline KÖLBW Hochburg-Emmendingen Fachlehrerin Emmendingen c.schumann@landkreis-emmendingen.de


D Stief Andrea Landratsamt Rastatt - LandwirtschaftsamtAmtsleitung Rastatt a.stief@landkreis-rastatt.de


D Stolzenburg Kerstin LTZ Augustenberg Karlruhe Kerstin.Stolzenburg@ltz.bwl.de


D Tröndle Oswald Landwirt - BLHV-Vertreter Höchenschwandinfo@blhv.de


D Trötschler Patrick Bodensee Stiftung Radolfzell p.troetschler@bodensee-stiftung.org


F Van Dijk PAUL ARAA Chargé de mission STRASBOURG Cédexp.vandijk@alsace.chambagri.fr


F Veit Céline CARA Schiltigheim c.veit@alsace.chambagri.fr


D Winkler Jochen LRA Lörrach, LWA Berater Loerrach jochen.winkler@loerrach-landkreis.de


D Zimmermann Jochen FSL Hochburg Schüler Freiamt jochen.zimmermann1@gmx.de


D Boissel Corine Interprète Westheim cboissel@aol.com


CH Wintringham Christine Interprète Afoltern wilco@wintringham.ch


F Schaal Matthieu Sonimage technique Strasbourg sonimage.loc@gmail.com








Concilier efficacité énergétique, 
préservation du climat et 
production d’énergie durable  
en agriculture 


Mercredi 13 novembre 2013 


Forum transfrontalier 







Production d’énergie, 
qualité de l’eau et lutte 
contre l’érosion à partir de 
miscanthus : 
 
Exemple d’un cas concret : Brumath 







Présentations 


• Les enjeux environnementaux 


- Les nitrates, les produits phytosanitaires, l’érosion 


- Le diagnostic énergétique de la ville de Brumath 


• Le choix du Miscanthus 


- La culture 


- Les avantages  


- Paramètres de combustion 


• L’organisation et la collaboration agriculteurs/ville 


- La production 


- La chaufferie 


- Avantages / inconvénients 







Enjeux « environnementaux » auxquels la 
ville de Brumath est confrontée 


• La qualité de l’eau : des teneurs en nitrates situées 
entre 20 et 30 mg/l et de l’atrazine et ses dérivés 
ayant dépassé le seuil de 0,1µg/l en 1995. 


 Si aucun élément ne dépasse le seuil limite de qualité 
actuellement, la vulnérabilité du captage est avérée. Il 
fait partie des captages prioritaires sur lesquels des 
actions doivent être engagées 







27 - 29 mg/l en 2011 


0,02 µg/l en 2011 







• La problématique des coulées d’eau boueuse : 


– des précipitations importantes avec une 
intensification des évènements ces dernières 
années (21 mai 2012, 19 mai 2011, 3 mai 2010, 
29 mai 2008 …).  


Conséquences :  
coulées d’eau boueuse, 
débordement de la Zorn, 
inondations, dégâts aux 
cultures et aux habitations 











• Un diagnostic énergétique réalisé et un projet de 
chaufferie collective pour plusieurs bâtiments 
communaux existants ou à venir : 


– Hôtel de ville, maison des associations, police 
municipale, tribunal, médiathèque etc… 


Energie consommée actuellement :  
817 000 kWh/an 
Nouvelles constructions : 172 000 kWh/an 
Puissance nécessaire en chaufferie : 670 kW 
 







• Dans la réflexion du type d’énergie à utiliser, 
plusieurs pistes se sont présentées : 


– le fioul, 


– le gaz, 


– le bois, plaquettes, pellets-granulés, 


– le miscanthus 
 


Le choix technico-économique s’est orienté sur une 
chaufferie centralisée au bois poly-combustible 
avec un appoint gaz. Le bois énergie couvrant 80 % 
de chaleur sur l’année. L’énergie retenue fut le 
miscanthus.   







Fioul + gaz


Gaz 


condensation Miscanthus


Plaquettes 


bois


Coût global Investissement €HT 99 500 €        356 500 €      356 500 €      


Coût des combustibles + 


fonctionnement 
57 075 €        42 230 €        27 316 €        33 543 €        


Maintenance, entretien et 


réparation
4 500 €          5 000 €          8 900 €          8 900 €          


Frais financiers 9 586 €          17 516 €        17 516 €        


Subventions (ADEME - Région - 


FEDER)
-  €             -  €             174 685 €      174 685 €      


Reste à financer -  €             99 500 €        181 815 €      181 815 €      


Temps de retour brut (ans)


sans subventions  - 7 14 19


avec subventions  - 7 7 10


Coût économique











Intérêts du miscanthus 











Le miscanthus, une plante répondant aux 
différentes problématiques 


• Plante favorable dans le cadre de la protection de 
l’eau : 


– plante pérenne (en place au moins pendant 15 
ans). 


– très peu exigeant en fertilisation. Des impasses 
sont fréquents en sols biens pourvus. 


– aucun produit phytosanitaire : 


• Pas d’herbicides : désherbage mécanique les 
deux premières années 


• Pas d’insecticides (des attaques de taupins, de 
pyrale ont été signalées)   


• Pas de fongicides (risque maladies faible) 


 


 







• Une plante qui retient les coulées d’eaux boueuses. 


- La densité de tiges au sol est importante, ce qui réduit la 
vitesse du ruissellement et permet de retenir la boue.  


 80 tiges/m² de miscanthus contre 10/m² pour le maïs 


 0.10 m/s. de ruissellement contre 0.40m/s 


-  Les feuilles tombées par terre forment une litière qui 
réduit également l’érosion des sols   


 











• Une production d’énergie intéressante 


 


 


 


 
 


• Une énergie « locale » 


• Une plante classée « C4 », c’est-à-dire qu’elle capte plus 
facilement le gaz carbonique pour le transformer ensuite en 
matière organique 


 


 


- Densité faible : 100 kg/m3  


- Produit sec : 80-85 % MS à la récolte  


- Pouvoir calorifique élevé > plaquettes 
 


 1 ha (15 t MS)  ⇒ 70 MWh  


    ⇒ 7 500 litres de fioul  


Paramètres de combustion 


On est de ce fait parti sur 15 ha de miscanthus 
destinés à alimenter la chaudière de Brumath 







• Coût de production et marge directe miscanthus  


Investissement pour 1 ha         3 043 €  


Perte de marge directe /maïs         1 354 €  


Total         4 397 €  


Annuité (taux 4,5%) - 15 ans (hors 


subvention éventuelle) 
            390 €  


Charges opérationnelles après 
récolte/ha/an 


            300 €  


Coût de production/ha/an             690 €  


Produit brut (15 tonnes MS * 100 euros)         1 500 €  


Marge brute             810 €  







Marges brutes équivalentes 


prix de vente en € / T MS 10 12 15 17 20 22


80 110 €                    270 €            510 €            670 €            910 €            1 070 €         


90 210 €                    390 €            660 €            840 €            1 110 €         1 290 €         


100 310 €                    510 €            810 €            1 010 €         1 310 €         1 510 €         


110 410 €                    630 €            960 €            1 180 €         1 510 €         1 730 €         


120 510 €                    750 €            1 110 €         1 350 €         1 710 €         1 950 €         


prix d'achat du miscanthus en € 


rendement 15TMS/ha 100 120 140 160 180 200


80 452 €                    252 €            52 €              148 €-            348 €-            548 €-            


90 602 €                    402 €            202 €            2 €                 198 €-            398 €-            


100 752 €                    552 €            352 €            152 €            48 €-              248 €-            


110 902 €                    702 €            502 €            302 €            102 €            98 €-              


120 1 052 €                 852 €            652 €            452 €            252 €            52 €              


rendement en t MS / ha


prix d'achat du maïs brut en €/T







Développement du projet  
et organisation 


15 ha de miscanthus correspondent à 30 km de haies 
anti érosion ! Il a donc été décidé de rechercher 
prioritairement des surfaces entières au sein de l’aire 
d’alimentation du captage de Brumath. 


 


D’autres enjeux devaient parallèlement être réglés : 


-  la production : garantir une alimentation régulière de 
la chaudière en miscanthus et garantir à l’agriculteur 
un débouché, 


-  la récolte (matériel, pesée), 


-  le stockage, 


-  l’organisation de la livraison. 


  







CHAUFFERIE BIOMASSE 
à partir d’une filière miscanthus 


Evolution du projet 


Etude de faisabilité Juin 2009 


Maître-d’œuvre Solares Bauen & Atelier K (architecte) 


Approbation Conseil municipal du 27 mai 2011. 
Validation des 3 chaudières polycombustibles 
en cascades (sécurité et utilisation d’énergie 
renouvelable), réseau de chaleur, sous-
stations et système de gestion technique 
centralisé. 


Coût 421 500 € H.T. 
+ coût approvisionnement miscanthus 


Subventions 50 % maxi (Région + FEDER + ADEME) 







Création de la filière 


Besoins Assuré par  Relation avec la ville 


Plantations 
et récolte 


Agriculteurs individuels qui portent 
l’investissement de départ (coût des 
plants et « non » récolte les              
2 premières années). 


Signature d’une convention réciproque 
de production et de rachat d’une durée 
de 17 ans. La ville achète à un prix 
convenu à la  tonne, aux producteurs, 
suivant les quantités récoltées. 
100 euros la tonne de MS 
Prix indexé.  


Récolte Les agriculteurs par le biais d’une 
ETA. Pesée de la récolte sur le lieu de 
stockage.  


Stockage Dans un hangar d’un exploitant 
agricole. Construction neuve. 


Coût de stockage pris en charge par la 
ville (+/- 3,17 euros/m3). Convention 
restant à rédiger entre les deux parties 


Livraison Assurée par un des membres 
producteurs avec du matériel propre 
- facturation à part. 


Coût forfaitaire de livraison : 100 euros 
Base 2 heures 
Convention restant à rédiger entre les 
deux parties 







Plantations à ce jour 







Plan de la chaufferie 
3 chaudières en cascade 
Limite au niveau chaufferie : 
emplacement et surface 
disponible ! 















Engagements réciproques 


• Conventionnement de parcelles 
(comme pour les fascines) 


• Acheter du miscanthus à un 
prix défini, avec un mode 
d’actualisation des prix, arrêté 
au départ 


• Garantir un débouché et un 
revenu connu en fonction de la 
production 


• Prioritaire pour l’achat de la 
production si installation d’une 
2ème  chaufferie 


 


 


• Organisation de la filière 


• Garantir une production et le 
maintien de la culture en 
place sur minimum 17 ans 


• Objectif de rendement 


• Garantir la livraison et le 
déchargement 


• Pas de spéculation sur le 
produit (indexation du prix) 


 


 


La ville  Les agriculteurs 







Avantages & inconvénients 


Avantages 


• Partenariat pour la création d’une 
filière locale d’approvisionnement  


• Lutte contre les gaz à effet de 
serre (circuit cours et durable) 


• Sécurité d’approvisionnement sur 
une longue durée 
indépendamment des fluctuations 
des marchés de l’énergie 


• Protection des terres agricoles 
dans le périmètre de captage 
d’eau 


• Exemplarité pour inciter des 
plantations sur d’autres secteurs 
sensibles 


 


Inconvénients 


• Risque inhérent à une nouvelle 
filière/culture 


• Le nombre d’interlocuteurs 


• Risque nuisances (bruit, 
poussière, circulation…) 


• Qualité du produit 


• Réserves vis-à-vis du risque 
d’invasibilité du miscanthus 


 


 


 


 


 


 


 


 


 







Merci pour votre attention 
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      Cette journée a été organisée par : 
   


 ITADA – www.itada.org   
 Hervé CLINKSPOOR  et Juergen RECKNAGEL    
 Tel.: 0(033)3 89 79 27 65, Fax: 03 89 22 95 77, Email : itada@orange.fr 
 
 Et Christophe GINTZ de la Chambre d’Agriculture de Région Alsace 
 c.gintz@alsace.chambagri.fr 
 


 Crédits photographies : secrétariat ITADA 
            


 Remerciements 
Aux intervenants et aux modérateurs de la journée 
 


 Financeurs de la journée :  
Région Alsace et Land de Bade-Wurtemberg 
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Le nouveau bâtiment 


Bâtiment de 1500 m2 ( 13m*116m) de BFC avec 
ventilation centralisée et récupérateurs de chaleur   
( 3 PRC de SYSTEL) 


Chauffage au gaz de ville 


Investissement pour les poste séconomie de chaleur 


97 800 € aidé à hauteur de 16 000 € par le PPE 


  


EARL FERME FLEURIE 
À Dingsheim 


Le système de production 
Exploitation de polyculture élevage  


Productions végétales 
 


SAU : 90 ha  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 


L’historique de l’exploitation 
 
 Ferme familial 
1999  Installation de Christelle en GAEC 
 père /Fille 
 Construction d’un bâtiment de stockage 
 fourrage 
2001  Transformation de la stabulation entravée   
 en stabulation libre à logette 
    
2003    Installation de Sébastien et création de   
 l’EARL entre époux suite aux départ du 
 père de Christelle 
 Agrandissement de l’atelier lait grâce au 
 doublement du quota ( 400 000 L de lait 
 /an) 
2013   Construction d’un poulailler  
 (29900 poulets/bande) et regroupement 
 de l’atelier laitier avec une exploitation 
 voisine dans un autre village  ( 3km) 
 


Les terres exploitées 
 
Les terres de l’exploitation sont en grande majorité 
regroupées sur le ban de la commune de 
Dingsheim (90 ha).  
 


Productions animales 
 
Atelier lait 400 000 l pour 45 laitiéres et la suite ( 
50 génisses) 
Atelier de production de poulets de chairs de 1500 
m2 soit 5 bandes/an de 29 900 poulets.  
 


Perspectives d’avenir  
 
Poursuivre les actions de réduction des intrants 
comme les phytosanitaires avec des engagements 
MAE ( réduction IFT) réduire les achats d’engrais par 
une meilleure valorisation des déjection. Miser sur le 
travail en commun pour réduire les charges de 
structure. 
Objectif principal reste de pérenniser et de 
transmettre l’exploitation tout en se détachant de la 
production laitière. 
 Les partenaires économiques 


 
Chambre d’agriculture, Comptoir agricole, Costal, 
Couvoirs de l’Est , Cristal union, Crédit agricole, 
Crédit Mutuel; Groupama, Volailles Bruno SIEBERT. 
 


La main d’œuvre 
 
La main d’œuvre est essentiellement familiale : 
• Christelle et Sébastien EYDER 
• Benoit et Josée Daull (retraités actif) 








 


 


 


  


 


Roland Diehm & Edwin Kraus, 
Rosenstrasse 3 - 74592 Kirchberg 


Allemagne 
Web: www.diekra.com 


 


 


Solaire – chauffage biomasse 


 
Eberhard Rudert, ingénieur process  


25 rue Principale, 67240 - Schirrhoffen 


: 06.76.16.14.04 


Thermique - environnement 


 
Dominique Loir-Mongazon, ingénieur agro 


 13 rue de l'esturgeon, 67000 - Strasbourg  


: 06.20.41.45.31 


 







 


Le concept: L'énergie du terroir et sa valorisation 


 La société DIEKRA a pour principale mission de valoriser la biomasse d'origine agricole ou industrielle sous toutes ses formes. 


 


 


Le savoir faire de DIEKRA: 


 La transformation sous forme de granulés (pellets) de sous 


produits provenant de l'agriculture, de l'industrie ou du 


recyclage. 


 La commercialisation d'une gamme étendue de granulés 


ainsi que de granulateurs fixes ou mobiles. 


Le choix de matériaux « bio-sourcés » d’origine végétale 


ou animale a pour objet de : 


 Préserver les ressources énergétiques non renouvelables  


 Permettre de lutter contre le changement climatique 


 Contribuer à la réduction des déchets et de la pollution 


 Favoriser les filières courtes en utilisant les produits locaux 


 Produire une énergie propre et locale 


Les matériaux "bio-sourcés" ont une faible empreinte 


environnementale (énergie grise, cycle de vie…) et 


respectent la santé (absence de composés organiques 


volatils et de poussières). 


* Les matériaux "bio-sourcés" utilisés sont les pailles de céréale et 
de colza, les plantes "biomasse" comme le miscanthus ou la 
renouée, les sous produits de meunerie ou d'huilerie comme les 
issus ou les tourteaux, les résidus de méthanisation, la cellulose… 







 


Les différents types de granulateur 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 Diekra commercialise également de petit graduateurs individuels (Make-let). 


 


 


Diekra doit sa réputation à la solidité de ses matrices 


La société fournit: 


 Des installations de granulation fixes ou mobiles  


 Les installations mobiles sont compactes et tiennent dans un 


conteneur normalisé (longueur 12m – largeur 2.55m) 


 Le rendement de production de pellets varie de 1 à 2 t/heure 


en fonction de la teneur en MS de la matière première. 


 Un groupe électrogène est intégré aux granulateurs mobiles 


 Les installations fixes fonctionnent à l'électricité. 


Toutes les installations sont livrées clé en main prêtes à 


fonctionner et construite à la demande. 







 


Le marché des agro-pellets 


 


 
Diekra a créée une bourse aux granulés pour l'organisation des ventes sur Internet. 


 


Le marché des agro-pellets est en pleine mutation et se 


développe à une vitesse considérable. 


Diekra propose une gamme nombreuse et variée: 


 Granulés combustibles "Ener-let" 


 Litière pour élevage en particulier équin "Lit-let" 


 Engrais pour plantes en pot et culture maraichère "Horti-let". 


 Granulés fourragers pour les porcins et les volailles "Fourra-let" 


 Substrat de culture pour champignons "Champi-let" 


La cogénération est possible à partir des "maxi-pellets" 


 







 


Les avantages de la gamme DIEKRA 


Les granulés de la gamme « granulet » vous offrent de nombreuses garanties et une gamme large et variée. 


Les granulés « Ener-let » sont exempts de poussière, offrent un fort pouvoir calorifique et sont économiques à l’achat. 


 Leur utilisation participe à la protection de l’environnement avec une combustion offrant un bilan nul vis-à-vis du CO2 


 Ils sont de qualité constante grâce à un pressage à très haute pression et à température élevé  


 Une faible quantité d’adjuvants de fabrication leur permet d’avoir un point de fusion bas et de donner peu de mâchefer et peu de cendres. 


Les granulés « Lit-let » remplacent avantageusement la paille pour les litières animales avec de nombreux avantages :  


 Ils sont très absorbants (5 fois plus que la paille), faciles d’utilisation, facilement compostables (3 à 4 mois) et offrent un confort et une 


garantie sanitaire optimale à vos animaux. 


 En raison de leur masse volumique 4 fois supérieure à celle de la paille, ils réduisent vos frais de stockage et de manutention.   


Les bâtonnets d’engrais « Horti-let » se caractérisent par des formulations équilibrées en NPK. 


 Ils sont peu friables et leur biodégradabilité est lente ce qui prolonge leur efficacité sur une période longue (environ 3 mois). 


 Leur teneur élevée en azote organique non lessivable permet de stimuler l'activité microbienne de votre substrat de culture ce qui favorise 
l'assimilation des autres éléments nutritifs et en particulier des oligoéléments qu’ils contiennent.  


 Le choix des matières premières naturelles qui les composent leur permet d’être utilisables en Agriculture biologique conformément à 
l'annexe 1 du règlement (CE) n° 834/2007 


1 tonne de granulé de paille en remplacement du fuel permet d’éviter 1 tonne de CO2 ! 







 


L'Energie du terroir: une licence Diekra France  


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


Cette licence est basée sur des échanges réguliers et sur un dialogue constructif entre les partenaires contractuels. 


La licence Diekra "L'Energie du Terroir", d'une valeur de 
12.500 € est incluse dans le prix de l'installation de 
granulation. 
 


Le forfait comprend: 
 


 L'utilisation du label: "L'Energie du Terroir". 


 L'organisation de séminaires, de réunions d'informations, de 


campagnes de communication et de relations avec la presse. 


 La garantie d'une zone d'exclusivité géographique. 


 L'utilisation de la plateforme Internet pour le suivi des  


informations sur le marché. 


 Le suivi des rendements et des couts de production pour 


optimiser la rentabilité de l'investissement. 


 La certification des granulés et la fourniture d'adjuvants de 


fabrication (le procédé  est protégé). 







 


Services et prestations marketing liés à la licence  


 


 


 


 


 


 


 


 


 


 


  


Diekra vous aide dans vos actions de marketing: 


 Fourniture d'affiches, de plaquettes publicitaires, de flyers 


et de matériel d'emballage au label "L'Energie du Terroir". 


 Fourniture de l'équipement pour vos salons ou pour vos 


manifestations (Stand, roll-up, échantillons de produits, 


décoration…). 


Diekra participe : 


 A des salons grand public 


 A des manifestations ciblées sur le thème de l'énergie.  


 A des journées portes ouvertes 


 A des soirées d'information 


Diekra organise : 


 Des formations techniques et des stages de vente 


 De la prospection via sa bourse aux granulés en ligne 


 Une aide personnalisée à la recherche de financements ainsi 


qu'à la création de votre réseau (chauffage biomasse…) 







 


Profil et obligations du concessionnaire 


 


 


 Les branches d'activité concernées sont en priorité les agriculteurs, les entreprises de travaux agricoles, les 


CUMA ainsi que les entreprises de transport… 


Le concessionnaire doit: 


 Etre motivé et sensible aux problèmes environnementaux. 


 Avoir un minimum de savoir faire technique et une 


qualification dans le machinisme. 


 Disposer d'un véhicule pour le transport et la manutention 


des matières premières utilisées. 


 Disposer d'un minimum d'infrastructures pour le stockage 


des granulés avant leur vente. 


 Présenter un projet compatible avec le concept "L'Energie 


du Terroir". 


 Utiliser le label "L'Energie du Terroir" et en faire la 


promotion. 


 


 







 


Les avantages pour le concessionnaire 


 


 


 


 


 


 


 


Le concessionnaire a comme avantage: 


 Un accès rapide au marché. 


 Un espace géographique le protégeant de la 


concurrence. 


 Un suivi de son activité et des conseils réguliers. 


 Un échange d'expériences au sein du groupe. 


 Une aide à la vente de la gamme "Granu-let". 


 Une avance par rapport aux concurrents dans un 


domaine en pleine expansion.  


 Une protection juridique sur un marché de pointe.  


 Une diminution du risque de commercialisation. 


 Une gamme de produit dont la qualité est vérifiée. 


  


  


 Une gamme de produits large et variée N'hésitez plus et entrez dans un réseau de concessionnaire qui s'appuie sur près de 30 années d'expérience 


dans le domaine de l'environnement, des énergies renouvelables et des procédés thermiques. 








Crédits photos : secrétariat ITADA, Diekra-France


Forum transfrontalier
Concilier efficacité énergétique, 
préservation du climat et production 
d’énergie durable en agriculture


Mercredi 13 novembre 2013


Schiltigheim (F) 
Chambre d’agriculture 
de région Alsace


Grenzüberschreitendes Forum
Lassen sich Energieeffizienz, 
Klimaschutz und nachhaltige Energieerzeugung 
in der Landwirtschaft vereinbaren?


Mittwoch, 13. November 2013


Pour plus d’informations / für weitere Informationen
Hervé Clinkspoor : tél. : 0033 (0)3 89 79 27 65 – itada@orange.fr
Jürgen Recknagel: tél.: 0049 (0)7631 3684 50 – juergen.recknagel@ltz.bwl.de


Avec le soutien financier / mit Unterstützung von


Coût de la journée / Teilnehmerbeitrag = 20 € 
Paiement par espèces le jour même / Bezahlung vor Ort


Formulaire d’inscription en ligne / On-line Anmeldeformular
http://www.itada.org/francaise/inscription-seminaire.asp
http://www.itada.org/deutsch/seminaranmeldung.asp


Merci de vous inscrire d’ici le vendredi 8 novembre 2013
Bitte Anmeldung bis spätestens Freitag, den 8. November 2013


Plan d’accès/Anfahrtsplan (GPS : 48.609419, 7.711115)


http://www.bas-rhin.chambagri.fr/fileadmin/images/plan_acces_en_voiture.jpg







Mercredi 13 novembre 2013 à Schiltigheim
Forum transfrontalier


Concilier efficacité énergétique, 
préservation du climat et production 
d’énergie durable en agriculture


Mittwoch, 13. November 2013, Schiltigheim (F)
Grenzüberschreitendes Forum


Lassen sich Energieeffizienz, Klimaschutz 
und nachhaltige Energieerzeugung 
in der Landwirtschaft vereinbaren?


09h30 Mot d’accueil et Introduction : Jean-Paul Bastian, Président CARA 


09h40 Les enjeux énergétique et climatique en agriculture 
	 •		La	dépendance	à	l’énergie	et	les	émissions	de	GES	du	secteur	agricole	:	quels	leviers	


d’atténuation	?		Jonathan	Muller,	ADEME
	 •	Agriculture	et	qualité	de	l’air	en	Alsace	:	Emmanuel	Rivière,	ASPA


10h15 Améliorer l’efficacité énergétique et réduire les émissions de GES  
	 •	Les	plans	d’actions	en	France	:	François	Postel,	DRAAF	Alsace
	 •	…en	Allemagne	et	Bade-Wurtemberg	:		Carla	Schied,	LEL	Schwäb.	Gmünd
	 •	Le	projet	européen	«AgriClimateChange»	.	Patrick	Trötschler,	Stiftung	Bodensee


11h10 Pause-café    


11h30	 •		Les	enseignements	du	projet	européen	«	dairyman	»	pour	réduire	les	émissions	de	GES	
en	production	laitière	:	Katja	Herrmann,	LAZBW	Aulendorf


	 •			L’efficacité	énergétique	des	exploitations	agricoles	et	exemples	d’installations	perfor-
mantes	dans	le	Rhin	supérieur


	 	 -	en	Alsace	:	Christophe	Gintz,	CARA	
	 	 -	en	Bade	Wurtemberg	:	Werner	Geißler,	LSZ	Boxberg	


12h30 Production de bioénergie et préservation de l’environnement
	 •		Production	d’énergie	au	champ	:	biomasse	de	cultures	énergétiques	alternatives, 


(biodiversité)	:	Arno	Zürcher,	LTZ	Augustenberg
	 •		Production	d’énergie,	qualité	de	l’eau	et	lutte	contre	l’érosion	à	partir	de	miscanthus	:	


Rémy	Michael,	CARA	


13h10  Conclusion :	Oswald	Tröndle,	Président	de	la	commission	Energies	renouvelables	du	
syndicat	des	paysans	du	pays	de	Bade,	BLHV	


13h15 Déjeuner sur place


14h30 Départ pour les visites d’exploitations 
	 •		15h00	:	Exploitation	Ferme	fleurie	EYDER	à	DINGSHEIM	:	nouveau	bâtiment	d’élevage	


de	poulets	de	chair	avec	récupérateurs	de	chaleur
	 •		16h15	:	Exploitation	MEYER	à	GINGSHEIM	:	valorisation	de	la	biomasse,	récupérateur	de	


rafles	sur	moissonneuse-batteuse,	concept	de	l’unité	mobile	de	granulation	Firme	Diekra-
Fr	(E.	Rudert),	chaudière	multiproduits	Guntamatic	


17h00 Fin de la journée


09h30 Einführung: Jean-Paul	Bastian,	Präsident	Landwirtschaftskammer	Elsass	(CARA)	


09h40 Energie- und klimapolitische Herausforderungen für die Landwirtschaft 
	 •		Energetische	Abhängigkeiten	und	Klimagasemissionen	der	Landwirtschaft:	Welche	


Reduktionsansätze	gibt	es?	Jonathan	Muller,	ADEME
	 •	Landwirtschaft	und	Luftqualität	im	Elsass:	Emmanuel	Rivière,	ASPA


10h15 Verbesserung der Energieeffizienz und Reduktion der Klimagasemissionen
	 •	Die	Aktionspläne	in	Frankreich:	François	Postel,	DRAAF	Alsace
	 •	...	in	Deutschland	und	in	Baden-Württemberg:	Carla	Schied,	LEL	Schwäb.	Gmünd
	 •	Das	EU-LIFE-Projekt	‚AgriClimateChange‘:	Patrick	Trötschler,	Bodensee-Stiftung


11h10 Kaffeepause


11h30	 •		Die	Lehren	aus	dem	EU-Projekt	‚Dairyman‘	zur	Reduktion	der	Klimagasemissionen 
bei	der	Milcherzeugung:	Katja	Herrmann,	LAZBW	Aulendorf


	 •		Energieeffizienz	landwirtschaftlicher	Betriebe	und	Beispiele	für	innovative	Ansätze 
im	Oberrheingebiet


	 	 -	im	Elsass:	Christophe	Gintz,	CARA	Schiltigheim
	 	 -	in	Baden-Württemberg:	Werner	Geißler,	LSZ	Boxberg


12h30  Rentable und umweltschonende Erzeugung von Bioenergie
	 •		Energieerzeugung	auf	dem	Acker:	Biomasse	von	alternativen	Energiepflanzen 


(Biodiversität):	Arno	Zürcher,	LTZ	Augustenberg
	 •		Bioenergieerzeugung,	Wasserschutz	und	Erosionsbekämpfung	mit	Miscanthus: 


Rémy	Michael,	CARA	Schiltigheim


13h10  Schlussfolgerungen:	Oswald	Tröndle,	BLHV-Vorstandsmitglied	und	Vorsitzender	des	
Fachausschusses	Erneuerbare	Energien


13h15 Mittagessen in der Kantine


14h30 Abfahrt zu den Betriebsbesichtigungen
	 •		15h00	Ferme	Fleurie	EYDER,	Dingsheim:	Neuer	Masthähnchenstall 


mit	Wärmerückgewinnung
	 •		16h15	Betrieb	MEYER,	Gingsheim:	Energieerzeugung	aus	Biomasse,	Guntamatic-Kessel,	


Mähdrescher-Maisspindelsammler,	Konzept	des	mobilen	Granulierungsgeräts	Diekra-Fr	
(E.	Rudert)


17h00 Veranstaltungsende





